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La sécurité et la stabilité de la région duSahel sont étroitement liées à la sécuritéde l’ensemble du continent africain, aaffirmé l’ambassadeur et représentantpermanent de l’Algérie auprès de l’Unionafricaine, Mohamed Khaled, lors d’uneréunion du Conseil de paix et de sécurité(CPS) de l’Union africaine, consacrée àl’évolution de la situation dans la régiondu Sahel. Cette réunion, inscrite à l’ordredu jour de la présidence tournante de l’Al-gérie du Conseil pour le mois d’août, apermis de faire le point sur l’évolution dela situation dans la région du Sahel. Lesderniers développements politiques,sécuritaires et humanitaires ont été abor-dés, ainsi que les questions liées auxdroits de l’homme et les défis écono-miques et sociaux auxquels sont confron-tés les pays de la région.Dans son discours d’ouverture, MohamedKhaled, qui assure la présidence duConseil, a souligné que la réunion setenait dans un contexte marqué par desdéfis sécuritaires et humanitaires crois-sants au Sahel. Il a relevé que cette régionest devenue l’une des plus touchées par leterrorisme et la criminalité organisée,ainsi que par de graves crises humani-taires, l’insécurité alimentaire et la mon-tée des migrations irrégulières.Relever ces défis exige, selon lui, un ren-forcement de la coordination et de lacoopération régionales. Le président duConseil s’est, par ailleurs, félicité du nou-

veau dynamisme et de la volonté sincèremanifestés par les pays du Sahel de ren-forcer leurs relations avec les pays voi-sins et l’ensemble de la région, y voyantun signe d’une compréhension mutuellede l’impératif de coopérer dans la luttecontre le terrorisme transfrontalier.Il a ajouté que cette réunion permettra deformuler des recommandations pratiquesvisant à renforcer l’action africaine com-mune et à contribuer à la consolidation dela sécurité et du développement durable.
fédérEr lEs initiativEsL’exposé présenté au Conseil a passé enrevue les efforts déployés aux niveauxrégional et international pour renforcer lasécurité et l’autorité de l’État. Il a égale-

ment relevé la persistancedes difficultés économiques,malgré les signes de rési-lience enregistrés par cer-taines économies de larégion.La note d’information a, enoutre, abordé les effortsdéployés par l’Union africai-ne à travers un engagementpolitique de haut niveau, ladiplomatie préventive et lesoutien au dialogue, illus-trés plus récemment par lavisite du président de laCommission de l’Union afri-caine, Mahmoud Ali Yous-souf, au Mali et au Burkina Faso en juilletdernier. La réunion a également permisau commissaire de l’Union africaine auxAffaires politiques, à la paix et à la sécuri-té, ainsi qu’au représentant spécial dusecrétaire général de l’ONU et chef duBureau des Nations unies pour l’Afriquede l’Ouest et le Sahel, de passer en revueles efforts internationaux, continentaux etrégionaux déployés pour lutter contre leterrorisme et la criminalité transnationa-le organisée.
assurEr unE réponsE collEctivELe Conseil de paix et de sécurité a souli-gné la nécessité de poursuivre un dia-logue constructif avec les autorités despays du Sahel afin de soutenir des

approches nationales inclusives et cré-dibles. Il a insisté sur l’importance de ren-forcer la coopération entre l’Union afri-caine, ses États membres, ainsi que lesgroupes et mécanismes régionaux compé-tents, afin d’assurer une réponse collecti-ve à la lutte contre le terrorisme et la cri-minalité organisée, notamment par l’in-tensification des échanges d’informa-tions, le renforcement de la sécurité desfrontières et le développement d’opéra-tions conjointes.
anticipEr lEs conflitsÀ l’issue de ses délibérations, le Conseil aappelé à renforcer les capacités d’alerteprécoce et de prévention des conflits, àlutter contre l’extrémisme violent et àtarir les sources de financement du terro-risme. Il a également préconisé d’intensi-fier l’aide humanitaire destinée aux per-sonnes déplacées, aux réfugiés et auxpays d’accueil, tout en veillant à son ache-minement sûr et régulier.Le Conseil a, par ailleurs, lancé un appelaux institutions financières africaines etinternationales, ainsi qu’aux partenairesau développement, afin qu’ils continuentà soutenir les programmes de relanceéconomique, à renforcer la résilience et às’attaquer aux causes profondes de l’in-stabilité, notamment la pauvreté, le chô-mage, l’insécurité alimentaire et les effetscroissants du changement climatique.

s. smati
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Le Premier ministre malien, legénéral de division AbdoulayeMaïga, a adressé, jeudi dernier,un signal fort en direction de l’Al-gérie, appelant à un renforcement desrelations entre Bamako et Alger aprèsplus de deux années de fortes tensionsdiplomatiques.  Un message à la fois poli-tique et symbolique : malgré les diver-gences, le Mali n’entend pas rompre avecl’Algérie et souhaite préserver un lien his-torique que les crises récentes n’ont pasréussi à effacer.À l’occasion de la clôture des rencontresde dialogue consacrées à l’évaluation descinq années de transition au Mali, le chefdu gouvernement malien a récité en arabeplusieurs vers de «Kassaman», l’hymnenational algérien. Une référence loind’être anodine dans un contexte marquépar une forte dégradation des relationsentre Bamako et Alger.Le Premier ministre malien a établi unparallèle entre les hymnes algérien etmalien, présentés comme porteurs desmêmes valeurs de sacrifice, de patriotismeet de dévouement à la nation. Pour Abdou-laye Maïga, cette référence à la lutte pourl’indépendance de l’Algérie illustre la pro-fondeur des liens historiques qui unissentles deux peuples. Ces liens ne sont pas uni-quement historiques. Ils sont égalementhumains, culturels et institutionnels. Plu-sieurs responsables maliens ont été for-més en Algérie, tandis que les deux payspartagent une longue frontière de plus de 1 300 km. 
«il n’y aura pas dE rupturE

diploMatiquE»Autant d’éléments qui donnent à la rela-tion algéro-malienne une dimension stra-tégique difficilement réductible aux seules

tensions politiques du moment. Dans sonintervention, Abdoulaye Maïga a été expli-cite. Il n’existe, selon lui, «aucune rupturediplomatique» entre le Mali et l’Algérie.Une déclaration qui prend une importanceparticulière après plusieurs mois de cris-pations et d’échanges particulièrementdurs entre les deux capitales.Le chef du gouvernement malien recon-naît les divergences, mais refuse de lesconsidérer comme une remise en causedes fondements de la relation bilatérale.Bamako et Alger continuent, selon lui, departager des principes essentiels, notam-ment le respect de la souveraineté desÉtats et la non-ingérence dans leursaffaires intérieures.Il cite, à ce titre, une «convergence totalede vues» entre le président de la Transi-tion malienne, le général d’armée AssimiGoïta, et le président algérien AbdelmadjidTebboune sur plusieurs de ces principes.Le ton se veut donc désormais moins celuide la confrontation que celui de l’apaise-ment. En appelant à dépasser les «com-mentaires polémiques», Abdoulaye Maïga

invite à replacer les désaccords dans lecadre plus large d’une relation que Bama-ko considère comme stratégique. 
rEconstruction dE la confiancECe changement de discours intervient alorsque plusieurs signaux témoignent d’unevolonté de détente entre les deux pays.L’Algérie a réaffirmé sa préférence pour ledialogue et les solutions politiques dans lagestion des crises sahéliennes, tout en sedisant disposée à accompagner le Mali dansla lutte contre le terrorisme.La réouverture, en juillet, de l’espace aérienalgérien au trafic malien, ainsi que le retourde l’ambassadeur algérien à Bamako, ontconstitué des signes concrets de cettevolonté d’apaisement. Le Mali a, à son tour,annoncé le retour de son ambassadeur àAlger et la réouverture de son espaceaérien aux appareils en provenance ou àdestination de l’Algérie.Ces gestes ne suffisent évidemment pas àeffacer les différends accumulés. Mais ilspeuvent constituer les premiers jalonsd’une reconstruction de la confiance.

Car derrière la question diplomatique sejoue un enjeu beaucoup plus large : celuide la stabilité d’un Sahel en pleine recom-position. La sécurité, la lutte contre lesgroupes terroristes, le contrôle desespaces frontaliers et les nouvellesalliances régionales placent Bamako etAlger face à des défis qui dépassent large-ment leurs désaccords bilatéraux.
un rapprochEMEnt 

aux EnjEux régionauxLa relation entre le Mali et l’Algérie ne peutêtre dissociée des bouleversements géopo-litiques qui traversent le Sahel. Depuis plu-sieurs années, la région connaît un profondrepositionnement des alliances, marquénotamment par le recul de l’influence fran-çaise et la montée de nouvelles dynamiquespolitiques et sécuritaires. Abdoulaye Maïgaa d’ailleurs imputé une partie de la dégra-dation de la situation sécuritaire au Sahel àl’intervention militaire française lancée en2013, estimant que celle-ci avait contribuéà complexifier davantage la situation régio-nale. Une lecture qui s’inscrit dans le dis-cours de rupture porté par les autoritésmaliennes depuis leur arrivée au pouvoir.Mais au-delà des critiques adressées auxpartenaires occidentaux, Bamako estconvaincu d’une réalité géographique etstratégique incontournable : l’Algérie resteun voisin majeur, avec lequel le Mali parta-ge une frontière considérable et des inté-rêts sécuritaires communs. Après plusieursannées de tensions et de confrontationsdiplomatiques, le discours d’AbdoulayeMaïga traduit une volonté claire de préser-ver le lien historique avec l’Algérie et dereplacer les différends bilatéraux dans lecadre du dialogue. En somme, le discoursd’Abdoulaye Maïga apparaît ainsi commeune main tendue.                    smail rouha
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Alors que le Sahel connaît de profondes recompositions géopolitiques, Bamako entend préserver 
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C’est le principal messagedéveloppé par la revueEl Djeïch dans sonnuméro du mois d’août, qui met enavant le rôle central de l’Arméenationale populaire (ANP) dans ladéfense de la souveraineté, lasécurisation du territoire et la pré-servation de l’unité nationale.Dans un éditorial intitulé «La sta-bilité de la patrie : devoir sacré», larevue estime que les acquis enre-gistrés par l’Algérie dans diffé-rents domaines sont le fruit d’unclimat de sécurité et de stabilité,mais aussi d’une vision straté-gique et d’une fidélité aux sacri-fices consentis par les générationsprécédentes. Pour El Djeïch, lasécurité et la souveraineté natio-nales constituent le préalableindispensable à toute politique dedéveloppement. La stabilité estainsi présentée comme un véri-table capital national permettantau pays de poursuivre ses investis-sements, de développer ses infra-structures et de consolider les fon-dements de son développementéconomique et social.
l’héritagE dE l’arMéE dE

libération nationalELa revue consacre une large placeà la journée nationale de l’Arméenationale populaire, célébrée le 4août, dont la cinquième édition aété marquée cette année par unhommage aux sacrifices deshommes de l’institution militaire.Instituée par le président de laRépublique, chef suprême desForces armées et ministre de laDéfense nationale, AbdelmadjidTebboune, cette journée est, selonEl Djeïch, l’occasion de rappeler leparcours historique de l’ANP etson héritage de l’Armée de libéra-tion nationale. «Cette commémo-ration est l’occasion de rendre unhommage solennel aux sacrificesde nos valeureux hommes et deretracer le parcours exemplaire denotre vénérable armée», écrit larevue. L’ANP demeure ainsi fidèle,selon la publication, au messagedes chouhada et à sa mission fon-

damentale : défendre la patrie,préserver sa souveraineté et pro-téger son unité territoriale etpopulaire. Cette mission prendune dimension particulière dansun environnement régional etinternational marqué par de pro-fondes mutations et par l’appari-tion de nouvelles menaces.
la stabilité, condition

du dévEloppEMEntDans ce contexte, El Djeïch établitun lien étroit entre la sécurité dupays et la dynamique de dévelop-pement engagée par l’Algérie.«L’Algérie poursuit, dans un climatde sécurité et de stabilité, des réa-lisations qualitatives et histo-riques dans divers domaines»,souligne la revue, citant notam-ment le renforcement de l’investis-sement, le développement desinfrastructures de base et laconsolidation des fondements dudéveloppement économique etsocial. Cette dynamique montre,selon elle, que l’Algérie ne se

contente pas de préserver sesacquis, mais cherche à construireson avenir avec «une volontéinflexible et une déterminationinébranlable». La stabilité apparaîtdès lors comme une conditionessentielle pour permettre à l’Étatde conduire ses grands projets etde poursuivre ses choix écono-miques et stratégiques dans ladurée.
unE souvErainEté assuMéELa revue revient également sur lerécent entretien accordé par leprésident Abdelmadjid Tebbouneaux représentants des médias,mettant en exergue ses déclara-tions sur la souveraineté et l’indé-pendance de la décision nationale.Le chef de l’État avait notammentaffirmé que «l’Algérie ne se sou-met ni aux pressions, ni auxmenaces, ni n’est achetée ni ven-due», tout en se déclarant «trèsoptimiste» quant à l’avenir dupays. Il avait également soulignéque «la stabilité de la patrie prime

sur toute autre considération».Pour El Djeïch, cette vision reposesur la conscience citoyenne, lacohésion nationale et la soliditédes institutions, avec une relationétroite entre le peuple, l’État et sonarmée.
unE anp ModErnE facE

aux nouvEllEs MEnacEsAu cœur de cette équation natio-nale, l’ANP poursuit l’accomplisse-ment de ses missions constitution-nelles, notamment la sécurisationdes vastes frontières du pays, lalutte contre le terrorisme et lecrime organisé. Mais la revueinsiste également sur la transfor-mation et la modernisation del’institution militaire. Face à l’évo-lution des menaces et aux muta-tions technologiques, l’ANP ren-force continuellement ses capaci-tés humaines, matérielles, opéra-tionnelles et technologiques. L’édi-torialiste rapporte, à ce propos, lespropos du général d’armée SaïdChanegriha, ministre déléguéauprès du ministre de la Défensenationale, chef d’état-major del’ANP, qui affirme que l’arméepoursuit son «développementconstant, en améliorant ses capaci-tés matérielles et humaines et enrenforçant ses aptitudes défen-sives et technologiques». Cettemodernisation vise à permettre àl’ANP de rester pleinement opéra-tionnelle et de répondre efficace-ment aux missions constitution-nelles qui lui sont confiées, ainsiqu’à la confiance du peuple algé-rien. La revue souligne que lesrésultats obtenus sur le terrainsont directement liés à l’engage-ment des militaires, particulière-ment ceux déployés aux frontières.Leur disponibilité permanente,leur sens du sacrifice et leur atta-chement à l’Algérie sont présentéscomme les principaux ressorts deces succès.
unE arMéE MobiliséE aux
côtés dE la populationEl Djeïch rappelle également quel’action de l’ANP ne se limite pas à

la défense militaire du territoire.Sa mobilisation lors des catas-trophes naturelles illustre égale-ment son rôle au service de la col-lectivité nationale. Les incendiesayant récemment touché plusieursrégions du pays ont ainsi donnélieu à une mobilisation conjointede l’ANP, de la Protection civile,des services des forêts, des institu-tions de l’État et des citoyens. Pourla revue, cette solidarité témoignede la cohésion de la société algé-rienne face aux épreuves et rap-pelle que la protection de la patrieconstitue une responsabilité col-lective. «La défense de la patrie estune culture profondément ancrée,une conscience collective et unprofond sentiment du devoirenvers une terre qui est notreunique patrie», écrit El Djeïch.
la stabilité du pays, unE

rEsponsabilité collEctivEÀ travers cet éditorial, la revueprésente ainsi l’ANP comme uneinstitution à la fois héritière del’ALN, force de défense et acteuressentiel de la stabilité nationale.Dans un contexte marqué par lesmenaces transfrontalières, le ter-rorisme, le crime organisé et lesmutations technologiques, lamodernisation de l’armée apparaîtcomme une nécessité pour préser-ver la souveraineté et l’intégritédu territoire. Cette mission sécuri-taire contribue également à créerl’environnement indispensable àla poursuite des projets écono-miques et sociaux de l’Algérie. Enconclusion, El Djeïch rend homma-ge aux éléments de l’ANP qui pour-suivent «avec fidélité le chemin dela loyauté envers le serment deschouhada» et du devoir national.La revue appelle, enfin, à préser-ver une Algérie «souveraine dansses décisions, forte par ses diri-geants, unie par ses enfants, fièrede son Armée nationale populai-re», réaffirmant que la stabilité dela patrie demeure un devoir collec-tif et une condition essentielle dela construction de son avenir.
s. M.

Le khalife général de la Tariqa Tidjania,Cheikh Sidi Ali Belarabi, a été reçu, vendre-di, à Abuja, par le président de la Répu-blique fédérale du Nigeria, Bola AhmedTinubu, dans le cadre de sa visite officielledans le pays. Arrivé au Nigeria jeudi 6 aoûtà la tête d’une importante délégation duKhalifat général d’Aïn Madhi, en Algérie,Cheikh Sidi Ali Belarabi Tidjani effectuecette visite à l’invitation de responsables dela Tijaniyya au Nigeria. Lors de son entre-tien avec le président Tinubu, le Khalifegénéral a mis en avant les liens historiques,culturels et spirituels qui unissent l’Algérie

et le Nigeria. Il anotamment expriméle souhait de voir cesrelations se dévelop-per davantage, ens’appuyant sur lesliens religieux ethumains qui existentde longue date entreles deux peuples. Aucours de cette rencontre, Cheikh Sidi AliBelarabi Tidjani a également formulé desprières en faveur de la paix, de l’unité, de lastabilité et de la prospérité du Nigeria. Il aprié pour la santé et le bien-être du prési-dent Tinubu ainsi que pour la réussite deses efforts au service du peuple nigérian.
unE visitE à diMEnsion rEligiEu-
sE, culturEllE Et diploMatiquELa visite du Khalife général, prévue sur plu-sieurs jours, comprend un programme d’ac-tivités à Abuja, Kano, Bauchi et dans plu-sieurs autres localités du Nigeria. La délé-

gation doit notamment se rendre dans plu-sieurs zawiyas tijanes et rencontrer desdignitaires religieux, des érudits musul-mans, des responsables communautairesainsi que des fidèles de la confrérie. Cesrencontres porteront notamment sur l’en-seignement des sciences islamiques, lajurisprudence et la transmission des prin-cipes de la Tijaniyya. Cheikh Sidi Ali Belara-bi Tidjani doit également prendre part auxcérémonies commémorant l’anniversairede la naissance de Cheikh Sidi Ahmed Tidja-ni (1737-1815), fondateur de la confrérie,qui se dérouleront à Kano. Au-delà de sadimension religieuse, cette visite constitueégalement une occasion de renforcer leséchanges entre les communautés tijanesdes deux pays et de consolider les liens his-toriques entre l’Algérie et le Nigeria.
aïn Madhi, cœur historiquE 

dE la tijaniyyaFondée par Cheikh Sidi Ahmed Tidjani à lafin du XVIIIᵉ siècle, la Tijaniyya est aujour-

d’hui l’une des principales confréries sou-fies présentes en Afrique de l’Ouest. Elledispose notamment d’une forte implanta-tion au Nigeria, au Niger, au Sénégal et auMali, ainsi que dans plusieurs paysd’Afrique du Nord et du Moyen-Orient. AïnMadhi, dans la wilaya de Laghouat, consti-tue le centre historique et spirituel de laconfrérie. La ville abrite la Zawiya Mèreainsi que le siège du Khalifat général de laTijaniyya et demeure, à ce titre, un haut lieuspirituel pour ses fidèles à travers lemonde. En sa qualité de Khalife général,Cheikh Sidi Ali Belarabi Tidjani œuvre à lapréservation de l’unité de la confrérie et aurenforcement des liens entre ses diffé-rentes communautés et ses fidèles à traversle monde. La rencontre avec le présidentBola Ahmed Tinubu intervient ainsi dansun contexte où les dimensions religieuse,culturelle et humaine constituent des vec-teurs importants du rapprochement entrel’Algérie et le Nigeria.
r. n.

LE KhALIFE GÉNÉRAL DE LA TIDjANIA REçU PAR LE PRÉSIDENT BOLA AhMED TINUBU
un pont spirituel entre alger et abuja

La sécurité et la stabilité constituent le socle sur lequel l’Algérie poursuit ses réalisations économiques et sociales.

La revue El Djeïch le réaffirme :   
l’anp est le rempart de la souveraineté
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ÉChANGES COMMERCIAUX
la france perd du terrain en algérie

La France continue de perdre duterrain en Algérie. D’année enannée, le recul se confirme à plu-sieurs niveaux. Les échangescommerciaux entre les deux pays marquentle pas, sous l’effet notamment de laconjoncture énergétique mondiale, maisaussi d’un essoufflement des exportationsfrançaises face à une concurrence interna-tionale de plus en plus forte.Longtemps parmi les principaux parte-naires commerciaux de l’Algérie, la Franceest désormais devancée par d’autres pays,qui ont renforcé leur présence sur le mar-ché algérien et misé sur son potentiel éco-nomique.Le trafic maritime et le transport deconteneurs, notamment au départ du portde Marseille, ont également fortementralenti. Les exportations françaises de bléet de bétail vers l’Algérie ont notammentenregistré un net recul. Cette évolutions’inscrit dans la volonté des autorités algé-riennes de renforcer la production nationa-le et de réduire progressivement la dépen-dance aux importations.Selon les données de la Direction géné-rale du Trésor française, les échanges com-merciaux entre la France et l’Algérie ontenregistré un recul marqué en 2025, à 9,4milliards d’euros, soit une baisse de 14,8%par rapport à 2024.Cette contraction s’explique notammentpar le recul des exportations algériennesd’hydrocarbures vers la France, qui se sontétablies à environ 3,5 milliards d’euros surune période récente de douze mois. Dans lemême temps, les exportations françaisesvers l’Algérie ont également diminué dansplusieurs secteurs, notamment celui descéréales.Cette baisse intervient après plusieurs

années de croissance. En 2024, leséchanges avaient atteint 11,1 milliardsd’euros, malgré un recul de 4,3%, confir-mant déjà le ralentissement de la dyna-mique commerciale bilatérale. Une évolu-tion qui contraste avec la progression deséchanges de l’Algérie avec d’autres parte-naires, notamment l’Italie, l’Espagne et laChine.Selon la plateforme UN Comtrade, leséchanges globaux entre les deux paysavaient atteint 12,13 milliards de dollars en2024, dont 6,92 milliards de dollars d’ex-

portations algériennes vers la France et5,21 milliards de dollars d’importations.L’Algérie affichait ainsi un excédent com-mercial de 1,71 milliard de dollars.
chutE dEs iMportations 

d’hydrocarburEsLes importations françaises en prove-nance d’Algérie ont reculé de 17,1% en2025 pour s’établir à 5,2 milliards d’euros,contre 6,3 milliards en 2024. Cette baisseest principalement liée au recul des impor-tations d’hydrocarbures, passées de 4,9 à

3,8 milliards d’euros, soit une diminutionde 21,8%. Ces importations d’hydrocar-bures se répartissent entre le pétrole, quireprésente 57%, et le gaz naturel, à hauteurde 43%. Malgré ce recul, l’Algérie demeurele quatrième fournisseur d’hydrocarburesde la France. Les produits énergétiquesreprésentent ainsi 89,7% des importationsfrançaises en provenance d’Algérie.À l’inverse, les importations françaisesde produits non énergétiques ont progres-sé de 8,3% pour atteindre 532 millionsd’euros. Cette hausse est notamment por-tée par les produits chimiques, en progres-sion de 13,6%, principalement les engraisazotés et les gaz industriels.
lEs Exportations 

françaisEs En rEculLes exportations françaises vers l’Algé-rie ont diminué de 11,8% en 2025, à 4,2milliards d’euros, contre 4,8 milliards en2024. Ce recul traduit l’essoufflement de ladynamique commerciale française, notam-ment dans le secteur agricole.Le nombre d’entreprises françaisesexportatrices aurait également diminué, lesPME étant davantage touchées que lesgrands groupes. La France continue ainsi deperdre des parts de marché au profit del’Italie, de l’Espagne, de la Turquie et de laChine, dans un contexte de tensions poli-tiques qui pèse également sur les relationséconomiques bilatérales.L’Algérie demeure néanmoins la deuxiè-me destination des exportations françaisesen Afrique. Le transport, les industriesmécaniques et électriques ainsi que les pro-duits alimentaires figurent parmi les princi-paux secteurs exportateurs français, mal-gré un dynamisme désormais en recul.
h. adryen

Le Makhzen cherche à imposerun nouvel équilibre dans ses rela-tions économiques avec l’Es-pagne, qu’il juge aujourd’hui tropfavorables à cette dernière. Rabatentend également faire de l’Unioneuropéenne un acteur de cettenouvelle équation, même si unetelle stratégie semble difficile àconcrétiser à court terme. Pourcertains analystes, cette volontéde rééquilibrage permettrait demieux comprendre le récent brasde fer autour de Ceuta et Melilla.L’enjeu est notamment énergé-tique. L’Espagne joue un rôle cen-tral dans l’approvisionnement duMaroc en gaz naturel, notammentà travers les cargaisons de gaznaturel liquéfié (GNL) acheminéespar des méthaniers affrétés pardes entreprises espagnoles. Cettesituation découle notamment del’arrêt du transit du gaz algérien àtravers le territoire marocain,après la rupture des relationsentre Alger et Rabat.

Dans ce contexte, certains ana-lystes voient dans le recours duMaroc à la mobilisation degrandes masses de population,notamment autour de Ceuta, uninstrument de pression politiquesur l’Espagne. Une stratégie quiviserait à rappeler à Madrid queles questions migratoires et fron-talières constituent pour Rabat depuissants leviers de négociation.
un déséquilibrE

coMMErcial pErsistantLa monarchie alaouite cher-cherait ainsi à obtenir un nouveléquilibre dans ses relations éco-nomiques avec l’Espagne, dont ilreste le premier partenaire com-mercial au Maghreb. Au premiersemestre, les exportations espa-gnoles vers le Maroc ont atteint5,2556 milliards d’euros (+0,2 %),contre 4,8517 milliards d’eurosd’importations en provenance duroyaume (+2,4 %). La balancecommerciale affiche ainsi un défi-

cit de 404 millions d’euros pour leMaroc, en recul de 20% sur un an,selon l’ICEX. Le royaume demeu-re, par ailleurs, un marché bienplus important pour les produitsespagnols que l’Algérie, tandisque cette dernière reste un four-nisseur énergétique majeur deMadrid, notamment en gaz natu-rel.
l’algériE rEprEnd

du poids facE 
aux états-unisLa crise énergétique liée à lafermeture du détroit d’Ormuz arenforcé le rapprochement entrel’Algérie et l’Espagne, après plu-sieurs années de tensions liéesnotamment au Sahara occidental.L’Algérie est redevenue le pre-mier fournisseur de gaz naturel etde GNL de l’Espagne, devant lesÉtats-Unis. Depuis le début del’année, ses exportations ontatteint 53 770 GWh, contre 51 852GWh pour le GNL américain. En

mai, l’écart s’est accentué : 13 367GWh pour l’Algérie contre 4 763GWh pour les États-Unis.Cette progression s’accom-pagne d’un essor des échangescommerciaux. De janvier à mai, lesexportations espagnoles vers l’Al-gérie ont augmenté de 5,4 %, à228,7 millions d’euros, tandis queles importations algériennes ontbondi de 72,3%, à 672,3 millionsd’euros, principalement grâce auxhydrocarbures, aux engrais et auxproduits chimiques. En mai, lesolde commercial était excéden-taire de 173,1 millions d’euros enfaveur de l’Algérie.
cEuta, nouvEau 

lEviEr dE prEssion C’est dans ce contexte écono-mique et géopolitique tendu ques’inscrit le nouveau bras de ferautour de Ceuta. Les relationsentre Madrid et Rabat, déjà com-plexes, sont également influen-cées par les tensions entre Pedro

Sánchez et l’administrationTrump, ainsi que par le poidscroissant des États-Unis au Maroc.La rencontre, le 20 juillet,entre Sánchez et AbdelmadjidTebboune pourrait avoir contri-bué au durcissement de la posi-tion marocaine. Rabat aurait ainsilaissé s’amplifier une crise migra-toire exceptionnelle vers Ceuta,révélant sa capacité à peser sur lagestion des frontières euro-péennes.Au-delà de la migration, leMaroc dispose de plusieursleviers — énergie, commerce,sécurité et coopération migratoire— pour renforcer son pouvoir denégociation face à Madrid etBruxelles. Cette stratégie alimenteles interrogations sur le «jeutrouble» du Makhzen, qui cher-cherait à utiliser simultanémentces différents leviers pouraccroître son influence régionaleet européenne.
s. r.

IL MET LA PRESSION SUR L’ESPAGNE ET L’UE 
les dessous du jeu trouble du Makhzen

En 2025, les échanges commerciaux bilatéraux ont reculé de 14,8%, à 9,4 milliards d’euros. Une baisse qui confirme l’érosion de la
présence française face à des concurrents comme l’Italie, l’Espagne, la Turquie et la Chine.
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EDUCATION NATIONALE  
la rentrée scolaire reportée au 21 septembre
Le nouveau calendrier
prévoit une reprise
échelonnée pour les

personnels administratifs
et les enseignants.

Le calendrier de la rentrée scolaire2026-2027 vient d’être révisé.Les élèves reprendront finale-ment le chemin de l’école le lundi21 septembre 2026, tandis que les person-nels administratifs et les enseignants ferontleur rentrée respectivement les 6 et 13 sep-tembre.«Conformément aux instructions duprésident de la République, le Premierministère annonce la modification ducalendrier de la rentrée scolaire pour l’an-née scolaire 2026-2027», ont annoncé, hier,les services du Premier ministère.Selon le nouveau calendrier, les person-nels administratifs reprendront leurs fonc-tions le dimanche 6 septembre, suivis parles enseignants le dimanche 13 septembre.La rentrée des élèves interviendra, quant àelle, le lundi 21 septembre 2026.Cette décision intervient après plusieursappels à revoir la date initialement fixée au6 septembre, notamment de la part dedéputés représentant plusieurs wilayas duSud. Ces derniers avaient invoqué les fortestempératures enregistrées en septembre etleurs conséquences sur les conditions de

scolarisation des élèves et de travail despersonnels éducatifs.La question climatique s’est notammentposée avec acuité dans les régions du Sud,où les températures peuvent rester parti-culièrement élevées au début du mois deseptembre. Les parlementaires ont estiméqu’un report de la rentrée permettrait d’of-frir de meilleures conditions de reprise etde préserver la santé et la sécurité des

élèves ainsi que des personnels des établis-sements scolaires.Les députés Ibrahim Bahir, représen-tant la circonscription d’El Oued, et Moha-med Amine Kandouz, représentant celle d’Ouargla, avaient ainsi saisi le ministrede l’Éducation nationale, Mohamed SeghirSaadaoui, pour demander une révision ducalendrier de rentrée.Dans leur démarche, les deux élus ont

également mis en avant les conséquencespotentielles des fortes chaleurs sur laconsommation d’électricité dans les éta-blissements scolaires. Une hausse de lademande énergétique pourrait, selon eux,accroître les risques de coupures de cou-rant et perturber le fonctionnement normaldes établissements.De son côté, le député Mourad Khaoua,représentant la circonscription d’ElMeghaier, avait également appelé à unreport de la rentrée, estimant que l’évolu-tion des conditions météorologiques devaitêtre prise en compte dans la programma-tion de la reprise scolaire.Le nouveau calendrier vient ainsirépondre aux principales préoccupationsexprimées ces dernières semaines et per-met aux établissements scolaires et auxpersonnels de disposer d’un délai supplé-mentaire pour préparer la rentrée.
r.n

À L’APPROChE DE L’AUTOMNE
l’algérie se prépare aux premières grandes pluies

Les premières pluies de l’automneconstituent une période particulièrementsensible en Algérie. Pour éviter que lesintempéries ne se transforment en inonda-tions, les autorités locales ont lancé desopérations de nettoyage des réseaux d’éva-cuation, des avaloirs et des cours d’eau,tout en renforçant les moyens d’interven-tion dans les zones à risque.À l’approche de la fin de l’été, les autori-tés passent en mode prévention. Dans plu-sieurs wilayas du pays, les préparatifs ontcommencé en prévision des perturbationsmétéorologiques susceptibles d’accompa-gner la transition vers l’automne.Le ministère de l’Intérieur, des Collecti-vités locales et des Transports a annoncé,hier, la mise en œuvre d’une série demesures anticipatives et préventives,conformément aux instructions duministre Saïd Sayoud. L’objectif affiché estclair : renforcer la préparation sur le ter-rain et intervenir avant que les fortes pluiesne provoquent des situations difficiles.Cette vigilance n’est pas sans rappelerles épisodes enregistrés ces dernièresannées dans plusieurs régions du pays. Àchaque début de saison des pluies, les pre-

mières précipitations importantes peuventrapidement saturer les réseaux d’évacua-tion, inonder certaines routes et faire mon-ter le niveau des oueds.C’est précisément pour anticiper ce typede scénario que des réunions de coordina-tion ont été organisées au niveau local.Elles réunissent les différents services etorganismes concernés afin d’évaluer lesrisques et de préparer les plans d’interven-tion.
lEs avaloirs Et résEaux 
d’assainissEMEnt ciblésPour limiter ces risques, les servicesconcernés ont entamé des opérations denettoyage et d’entretien des avaloirs et desbouches d’évacuation des eaux pluviales.Les réseaux d’assainissement font égale-ment l’objet d’interventions afin de suppri-mer les éventuels obstacles susceptiblesd’empêcher l’écoulement normal des eaux.Les opérations concernent égalementles oueds et les différents cours d’eau. Ils’agit notamment de retirer les obstacles etde traiter les insuffisances constatées sur leterrain afin d’éviter la formation de pointsd’accumulation d’eau.

Une attention particulière est accordéeaux secteurs considérés comme des «pointsnoirs», c’est-à-dire les endroits déjà identi-fiés comme particulièrement vulnérablesen cas de fortes précipitations.
lEs ouEds sous survEillancELe comportement des oueds constituel’un des principaux points de vigilance.Après plusieurs mois de sécheresse ou defaible débit, certains cours d’eau peuventretrouver rapidement leur lit naturel à lafaveur de pluies intenses.Ce phénomène peut entraîner des cruessoudaines et exposer les populations instal-lées à proximité, mais aussi les automobi-listes empruntant les routes traversant oulongeant ces zones.

dEs MoyEns Mobilisés 
avant l’alErtEAu-delà des opérations de nettoyage, lesautorités annoncent la mobilisation et laréquisition des moyens humains et maté-riels nécessaires. Le dispositif prévoit éga-lement un renforcement de la coordinationentre les différents secteurs afin d’accélé-rer les interventions en cas d’urgence.

Les zones présentant une forte exposi-tion au risque d’inondation font l’objetd’une attention particulière. L’enjeu est depouvoir intervenir rapidement en cas demontée des eaux ou de perturbation de lacirculation.Cette stratégie traduit la volonté despouvoirs publics de privilégier désormaisl’anticipation plutôt que l’interventionaprès la survenue des dégâts.
prévEnir plutôt quE réparErLes opérations engagées dans leswilayas s’inscrivent ainsi dans une logiquede prévention des risques liés aux intempé-ries. Nettoyer les réseaux, dégager les coursd’eau, identifier les points vulnérables etpréparer les moyens d’intervention doitpermettre de réduire l’impact des éven-tuels épisodes pluvieux.À l’approche de l’automne, la vigilancereste donc de mise. Car en Algérie, les pre-mières fortes pluies peuvent parfois suffireà transformer en quelques heures unsimple épisode pluvieux en situation decrise, notamment lorsque les réseauxd’évacuation sont insuffisants ou obstrués.

i.Khermane.

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR
Le Chili propose des
offres de formation

La Direction de la coopération et des échanges
universitaires du ministère de l’Enseignement
supérieur et de la Recherche scientifique
informe de la réception de deux offres de
coopération et de formation émanant de
l’Agence chilienne de coopération internationale.
La première offre, destinée aux enseignants-
chercheurs et aux personnels administratifs,
porte sur une formation à distance intitulée 
«Data Science for Public Policy». Cette

formation se déroulera jusqu’au 30 octobre
2026.
La seconde offre concerne la bourse 

Nelson Mandela, destinée aux candidats au
troisième cycle universitaire, au titre de l’année
académique 2027-2028. Le programme est
prévu du 3 mars 2027 au 28 février 2028.
À cet effet, la Direction de la coopération et des
échanges universitaires a invité les présidents
des conférences régionales des universités du
Centre, de l’Est et de l’Ouest à prendre les
dispositions nécessaires afin d’assurer une large
diffusion de ces deux offres auprès de
l’ensemble des établissements universitaires et
de recherche relevant de leur ressort.
Les candidats intéressés sont invités à prendre
connaissance des conditions de candidature et
à télécharger l’ensemble des pièces requises
afin de constituer un dossier complet,

conformément aux modalités prévues dans le
cadre de chaque programme.
Les dossiers de candidature, sous format
électronique, doivent être transmis au point de
contact chargé des programmes concernés, à
l’adresse suivante : csandoval@minrel.gob.cl.
Les dossiers relatifs à la première offre doivent
être transmis avant 17 septembre 2026 pour la
première offre, relative à la formation «Data
Science for Public Policy», tandis que
concernant la bourse Nelson Mandela au titre de
l’année académique 2027-2028 doivent être
transmis avant le 16 octobre 2026.
Les établissements concernés sont invités à
veiller au respect des délais de candidature et
de transmission des dossiers.

LES DATES À RETENIR
6 septembre 2026 : reprise des personnels administratifs ;
13 septembre 2026 : reprise des enseignants ;
21 septembre 2026 : rentrée scolaire des élèves.
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Le ministre a insisté sur l’accélération des projets destinés à renforcer la sécurité hydrique, améliorer les
réseaux d’eau potable et rattraper le retard dans l’assainissement. Il a également annoncé des mesures strictes

contre les entreprises défaillantes.

Le ministre de l’hydraulique, Lou-nès Bouzegza, a inspecté, ceweek-end, la situation du secteurde l’hydraulique dans les wilayasde Biskra et d’El Kantara, ainsi que les prin-cipaux projets de développement inscritsdans ces deux territoires.La rencontre a notamment porté sur lesressources en eau, les grands transferts, lesréseaux d’assainissement et les perspec-tives de renforcement de la sécuritéhydrique. À cette occasion, le ministre apris connaissance de l’état d’avancementdu projet de raccordement de Biskra et d’ElKantara au système de Beni haroun.Ce projet prévoit le transfert d’un volu-me de 75 000 mètres cubes d’eau par jourvers les communes d’El Kantara, d’Aïn Zaa-tout, d’El Outaya et de Chetma, au bénéficede plus de 400 000 habitants.À l’issue de la présentation, Lounès Bou-zegza a annoncé l’acceptation du program-me d’urgence pour 2026, portant notam-ment sur l’acquisition de matériels etd’équipements. Il a souligné que le secteurde l’hydraulique demeure une priorité dansles programmes de l’État, conformémentaux orientations du président de la Répu-blique.
réduirE lEs pErtEs 

Et aMéliorEr lEs résEauxConcernant la wilaya de Biskra, leministre a estimé que la situation de l’ali-mentation en eau potable était «acceptable» au regard de la disponibili-té des ressources. Le niveau de servicereste, toutefois, affecté par plusieurs fac-teurs, notamment les fuites sur les réseaux,les branchements illicites et certainesinsuffisances dans la gestion.La priorité consiste ainsi, selon le

ministre, à poursuivre la mobilisation desressources hydriques, tout en accélérant laréhabilitation des réseaux et l’améliorationde leur rendement.Dans ce cadre, la future entrée en activi-té de la Police des eaux devrait contribuerau renforcement du contrôle sur le terrain,notamment dans la lutte contre les bran-chements illicites et les dépassements sus-ceptibles de compromettre la pérennité duservice public de l’eau.À plus long terme, la sécurisation del’alimentation en eau de Biskra reposerasur plusieurs projets stratégiques, notam-ment les grands transferts d’eau vers le Sudet les hauts-Plateaux, ainsi que le projet detransfert des eaux du barrage de Koudiat

Medouar vers Biskra.
lEs stations d’épuration 

au cœur dEs prioritésLe volet de l’assainissement a égale-ment occupé une place importante dans lesdiscussions. Le ministre a appelé à rattra-per le retard enregistré dans la réalisationde plusieurs stations d’épuration des eauxusées. Pour Lounès Bouzegza, ces infra-structures ne doivent pas seulement per-mettre de traiter les eaux usées, mais égale-ment de favoriser leur réutilisation, notam-ment dans l’irrigation agricole, les pro-grammes de reboisement et la lutte contrela désertification.Une utilisation dans certains secteurs

industriels est également envisagée, dans lerespect des normes en vigueur, avec la pos-sibilité de recourir, lorsque cela est néces-saire, à un traitement tertiaire.Le développement des réseaux d’assai-nissement et des réseaux de distributiond’eau potable devra ainsi figurer parmi lesprincipales priorités du secteur dans lesdeux wilayas.
conciliEr irrigation 

Et présErvation dEs nappEsLe ministre a, par ailleurs, insisté sur lanécessité d’accompagner le développementdes superficies irriguées par une politiquede protection des ressources souterraines.L’objectif est de soutenir l’activité agri-cole tout en garantissant la durabilité desnappes phréatiques, dans le cadre d’unegestion plus rationnelle et d’une meilleurevalorisation de la ressource en eau.
dEs sanctions contrE lEs
EntrEprisEs défaillantEsEn clôture de la séance, le ministre Bou-zegza a annoncé des mesures strictes à l’en-contre des entreprises dont la défaillanceou le manque d’engagement serait établidans la réalisation des projets program-més. Le ministre a appelé à passer désor-mais de la simple programmation des pro-jets à leur réalisation effective et à leurmise en service dans les délais impartis.Il a également estimé que la situationactuelle en matière de disponibilité de l’eauétait satisfaisante, tout en soulignant lanécessité de maintenir une démarche pré-ventive et de se préparer aux différents scé-narios possibles, notamment en accélérantla réalisation des infrastructures hydrau-liques.

i.Khermane

EAU, ASSAINISSEMENT ET TRANSFERTS
bouzegza fixe les priorités 

FACE AUX NOUVEAUX CRIMES DOPÉS À L’IA
l’algérie renforce la coopération régionaleL’Office central de répressionde la corruption (OCRC) a prispart, au sein de la délégation algé-rienne, aux travaux d’un atelierrégional consacré à «l’utilisation malveillante de l’in-telligence artificielle (IA) dans lescrimes financiers», organisé les 5et 6 août à l’Académie nationalede lutte contre la corruption, enRépublique arabe d’Égypte, aindiqué, hier, un communiqué del’Office.Organisé par l’Office desNations unies contre la drogue et

le crime (ONUDC), en coordina-tion avec l’Autorité de contrôleadministratif égyptienne et l’Au-torité palestinienne de luttecontre la corruption, l’ateliers’inscrit dans le cadre de la prési-dence palestinienne de la cinquiè-me session de la Conférence desÉtats membres de la Conventionarabe de lutte contre la corrup-tion.La rencontre a réuni 62 parti-cipants représentant 22 pays dela région du Moyen-Orient et del’Afrique du Nord (MENA),

notamment des responsables desforces de l’ordre et des orga-nismes de lutte contre la corrup-tion, ainsi que des experts d’orga-nisations régionales et internatio-nales et des représentants du sec-teur privé spécialisés dans ledomaine de l’intelligence artifi-cielle.Au cours de huit séances detravail, les participants ont exami-né les nouveaux modes opéra-toires criminels reposant sur l’uti-lisation d’applications d’IA dansles crimes de corruption et de

fraude, ainsi que dans les opéra-tions de blanchiment d’argent.L’atelier a également permisaux participants d’acquérir desconnaissances et des compé-tences pratiques leur permettantd’identifier, d’évaluer et decontrer ces nouvelles menacescriminelles.Les travaux se sont achevéspar l’adoption de plusieursrecommandations visant notam-ment à renforcer les mécanismesde coopération internationale,ainsi que l’échange d’expertises et

de bonnes pratiques dans ledomaine de la lutte contre la cri-minalité, à la lumière de l’évolu-tion rapide et de la propagationde ses nouvelles formes.Les recommandations ont éga-lement insisté sur la nécessité derenforcer la coopération opéra-tionnelle entre les autorités com-pétentes afin de mieux faire faceaux risques, tendances et nou-veaux modes opératoires crimi-nels liés à l’utilisation malveillan-te de l’IA, tout en associant davan-tage le secteur privé à ces efforts.AVEC SIX NOUVELLES DESTINATIONS DEPUIS MONTRÉAL
air transat étend ses liaisons à l’algérie 

Les voyageurs entre le Canada et l’Algé-rie bénéficient d’une offre élargie cet été.Air Transat a annoncé l’ajout de six villesalgériennes accessibles depuis Montréalgrâce à des vols avec escales en Europe.Depuis Montréal, la compagnie cana-dienne permet désormais de rejoindre lesaéroports d’Alger, Bejaïa, Constantine,Sétif, Tlemcen et OranCette expansion couvre une grande par-tie du territoire algérien, répondant ainsiaux besoins de la diaspora installée auCanada. Pour la saison estivale, Air Transat

propose plusieurs options de correspon-dance via des villes européennes. Les pas-sagers à destination d’Alger pourront tran-siter par Marseille ou Bordeaux avec Volo-tea, ou encore par Barcelone avec Vueling.Pour Bejaïa, Oran, Tlemcen et Constanti-ne, les escales s’effectueront principale-ment à Marseille. Quant à Sétif, les voya-geurs passeront par Lyon, toujours avecVolotea. Cette initiative complète les liai-sons existantes entre les deux pays.Actuellement, seules Air Algérie et AirCanada (à compter du 1er juin 2026)

offrent des vols directs entre Montréal etAlger. Les solutions avec correspondancerestent donc indispensables pour desservirles autres villes algériennes, rarementaccessibles en vol direct.Ce n’est pas la première fois qu’AirTransat mise sur des vols avec escales pourrelier le Canada à l’Algérie. En 2023, la compagnie avait déjà lancédes liaisons vers Alger, Annaba et Bejaïa viala France, en collaboration avec ASL Air-lines France. Les passagers transitaientalors par Paris ou Lyon avant d’atteindre

leur destination finale.Avec cette nouvelle offre, Air Transatconsolide sa position sur la route Canada-Algérie en multipliant les combinaisons devols. Une flexibilité particulièrementappréciable en période estivale, où lademande atteint son pic.Cette expansion reflète l’importance deséchanges entre les deux pays et offre auxvoyageurs davantage d’options pour orga-niser leurs déplacements, que ce soit pourdes raisons familiales, professionnelles outouristiques.
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l’algérie passe du boom au coup de frein

Les importations algé-riennes de panneauxsolaires en provenancede Chine ont fortementreculé au premier semestre 2026.Elles se sont établies à 460 MWentre janvier et juin, contre 850MW sur la même période en 2025,soit une baisse de 46 %, équiva-lant à 390 MW.Selon les dernières donnéesanalysées par l’Unité derecherche sur l’énergie, basée àWashington, ce recul intervientaprès une année 2025 particuliè-rement dynamique, marquée parune forte hausse des importationsalgériennes de panneaux solaireschinois.En 2025, l’Algérie avait impor-té 2,1 GW de panneaux solaireschinois, soit près de six fois plusque les 350 MW enregistrés en2024.Le ralentissement s’est parti-culièrement accentué au deuxiè-me trimestre 2026. Les importa-tions ont chuté de 60 % sur un an,pour atteindre seulement 160MW, contre 400 MW au deuxièmetrimestre 2025.La comparaison avec le pre-mier trimestre confirme égale-ment cette tendance. Entre avrilet juin, les importations ont dimi-nué de 47 % par rapport aux 300MW enregistrés entre janvier etmars.Cette évolution traduit unralentissement marqué du ryth-

me des expéditions de panneauxsolaires vers l’Algérie au cours duprintemps et du début de l’été.
Mars, sEul Mois 

En fortE progrEssionL’évolution mensuelle faitapparaître une situation contras-tée au cours du premier semestre.Les importations se sont éta-blies à 110 MW en janvier, 40 MW

en février, 150 MW en mars, 40MW en avril, 40 MW en mai et 80MW en juin.Avec 150 MW, mars a enregis-tré le niveau d’importation le plusélevé du semestre. Il s’agit égale-ment du seul mois à avoir enregis-tré une forte progression sur unan, avec une hausse de 150 %,contre 60 MW en mars 2025.À l’inverse, avril a connu la

plus forte baisse en pourcentage.Les importations ont chuté de 75%, passant de 160 MW en avril2025 à seulement 40 MW un anplus tard.Le mois de mai a égalementenregistré un recul particulière-ment marqué, de 73 %.En janvier, malgré une baissede 71 % sur un an, le recul a été leplus important en valeur absolue,avec 270 MW de moins qu’aumême mois de 2025.
unE fortE progrEssion

dEs iMportations 
En 2025Le ralentissement observé aupremier semestre 2026 intervientaprès une année 2025 exception-nelle pour les importations algé-riennes de panneaux solaires chi-nois.Celles-ci avaient atteint 2,1GW, contre seulement 350 MW en2024. Cette forte progressionavait coïncidé avec le lancementdes travaux de construction deplusieurs centrales solaires enAlgérie.La baisse enregistrée depuis ledébut de 2026 ne signifie doncpas nécessairement un reculdurable du développement solai-re dans le pays. Elle pourrait éga-lement refléter un changementdans le calendrier des projets etdans le rythme des livraisons des-tinées aux nouvelles installations.Sur le long terme, l’Algérie

affiche des ambitions importantesdans le domaine des énergiesrenouvelables. Le pays vise unecapacité installée de 15 000 MW àl’horizon 2035, avec une placecroissante accordée à l’énergiesolaire.À la fin de 2025, les capacitésrenouvelables installées en Algé-rie s’élevaient toutefois à 619MW. La mise en service des nou-velles centrales solaires devraitpermettre d’accélérer sensible-ment cette progression au coursdes prochaines années.
transforMEr 

lEs iMportations 
En capacités 

dE productionPour l’Algérie, l’enjeu des pro-chaines années ne réside donc pasuniquement dans l’importationde panneaux photovoltaïques,mais surtout dans leur transfor-mation en capacités de produc-tion effectivement installées etraccordées au réseau électriquenational.Après le bond spectaculairedes importations en 2025, le reculobservé au premier semestre2026 constitue un signal à sur-veiller. L’évolution des importa-tions au second semestre permet-tra de déterminer s’il s’agit d’unsimple ralentissement temporai-re ou du début d’une nouvellephase dans le déploiement dusolaire en Algérie.

DENRÉES ALIMENTAIRES 
les prix flambent 

IMPLANTATION DE MAX GROUP EN ALGÉRIE 
vers un nouvel investissement industriel bangladaisL’Algérie a invité le groupe bangladaisMax Group à étudier la création d’unesociété et d’une unité de production sur sonterritoire, dans le cadre d’une volonté derenforcer les investissements industrielsétrangers.La proposition a été formulée par l’am-bassadeur d’Algérie au Bangladesh, Abdel-wahab Saïdani, lors d’une visite des instal-lations industrielles du groupe. Il s’estnotamment rendu dans les unités d’AFASteel Industries, spécialisée dans les res-sorts automobiles, de Max Industries, acti-ve dans les produits en acier inoxydable,ainsi que de Maxcrete, spécialisée dans lesmatériaux de construction et le béton cellu-laire autoclavé.L’Algérie s’est déclarée prête à faciliterl’accès au foncier, aux infrastructures, àl’énergie et aux matières premières, tout enpermettant au futur investissement debénéficier des dispositifs d’incitation pré-vus par la législation algérienne.

Selon l’ambassadeur, l’Algérie disposed’avantages compétitifs en matière de fer etd’acier, de gaz naturel et de produits pétro-liers, tandis que le Bangladesh pourraitrenforcer ses exportations de produitsmanufacturés vers le marché algérien.Les discussions ont également porté surla possibilité de produire des lubrifiants auBangladesh à partir d’huiles de base impor-tées d’Algérie, ainsi que sur le développe-ment des exportations bangladaises de pro-duits d’ingénierie, d’acier et de matériauxde construction.
unE coopération éconoMiquE

En plEinE ExpansionCette initiative s’inscrit dans une dyna-mique plus large entre Alger et Dhaka. Lesdeux pays travaillent actuellement à lapréparation de 22 projets d’accords, dontla majorité serait proche de la signature.La coopération bilatérale s’est progres-sivement élargie à plusieurs secteurs,

notamment l’énergie, l’industrie, les infra-structures, l’agriculture, la pharmacie et laconstruction navale.L’Algérie cherche parallèlement à atti-rer davantage d’investissements étran-gers productifs et à développer ses capaci-tés industrielles locales. L’Agence algé-rienne de promotion de l’investissement(AAPI) joue à ce titre un rôle central dansl’accompagnement des investisseurs etl’accès au foncier économique.De son côté, Max Group dispose d’unportefeuille diversifié couvrant notam-ment l’ingénierie, la métallurgie, l’énergie,la construction et les matériaux deconstruction. Le groupe cherche égale-ment à développer ses exportations versde nouveaux marchés.En 2024, sa filiale Maxcrete a notam-ment inauguré au Bangladesh une usinede béton cellulaire autoclavé avec uninvestissement initial d’environ 1,6 mil-liard de takas et une capacité visée de 1

000 m³ par jour.
aucun invEstissEMEnt

n’Est EncorE décidéMalgré les discussions engagées, aucunaccord définitif n’a encore été annoncéconcernant la création d’une usine de MaxGroup en Algérie. Le montant de l’investis-sement, le site d’implantation, la capacitéde production et le calendrier du projet res-tent également à déterminer. La prochaineétape devrait être la visite en Algérie de ladirection de Max Group, invitée officielle-ment par l’ambassadeur algérien. Cettevisite permettra d’examiner les possibilitésd’implantation, le foncier, le financement,les matières premières disponibles et lesavantages susceptibles d’être accordés auprojet. Si les négociations aboutissent, l’im-plantation de Max Group pourrait consti-tuer une première concrétisation indus-trielle majeure du rapprochement écono-mique entre l’Algérie et le Bangladesh.

Les prix mondiaux des denréesalimentaires ont poursuivi leurprogression en juillet, atteignantleur plus haut niveau depuis 2023,selon les dernières données del’Organisation des Nations uniespour l’alimentation et l’agriculture(FAO). Les marchés restent notam-ment sous la pression des condi-

tions météorologiques défavo-rables et des tensions géopoli-tiques. L’indice FAO des prix desproduits alimentaires s’est établi à131,1 points en juillet, contre 130,3points en juin. Il enregistre ainsiune hausse de 0,6 % sur un mois etde 1 % sur un an. Plusieurs catégo-ries de produits ont contribué à

cette progression. Les prix du sucreont bondi de 5,6 %, tandis que ceuxdes céréales ont augmenté de 3,4%. Les huiles végétales ont égale-ment enregistré une hausse de 2 %.Cette tendance a toutefois été par-tiellement atténuée par le recul desprix de la viande et des produits lai-tiers. Pour la FAO, l’évolution des

marchés alimentaires reste étroite-ment liée aux conditions clima-tiques et au contexte géopolitiqueinternational. Les perturbationsprovoquées par les conflits, notam-ment en Iran et en Ukraine, ainsique les effets du phénomène clima-tique El Niño, continuent de pesersur les coûts de production et les

rendements agricoles. Le chef éco-nomiste de la FAO met d’ailleurs engarde contre le risque d’une nou-velle vague d’inflation alimentaire.Les facteurs climatiques, énergé-tiques et géopolitiques continuenten effet d’exercer une pressionimportante sur les marchés mon-diaux.

La baisse enregistrée depuis le début de 2026 ne signifie nullement un recul durable du développement solaire. 
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le second pourvoi du procureur 

général accepté
La chambre criminelle de la
Cour suprême a récemment

accepté le pourvoi en
cassation introduit par le
procureur général dans
l’affaire de Salah Bekka,

ancien membre du comité de
soutien à la candidature d’Ali
Benflis à la présidentielle de
2019. La haute juridiction a

estimé fondés les vices de
forme soulevés dans le dossier.

par redouane hannachi

Dans son mémoire, le procureurgénéral a considéré que le ver-dict rendu en faveur de l’accuséétait particulièrement clémentau regard de la gravité des charges initiale-ment retenues par le juge d’instruction.Celles-ci portaient notamment sur des faitssusceptibles de constituer une atteinte à lasécurité de l’État, à l’intégrité du territoirenational ainsi que des actes d’espionnageau profit d’une puissance étrangère.Le représentant du ministère public anotamment soutenu que le mis en causeavait effectivement transmis à un diploma-te français des renseignements suscep-tibles de porter atteinte aux intérêts de l’Al-gérie. Il avait, dans ce cadre, requis unepeine de dix années de réclusion criminelle.
plus dE 16 Mois dE détEntion

avant l’acquittEMEntPour rappel, Salah Bekka avait été pour-suivi pour avoir communiqué des informa-tions considérées comme relevant de l’inté-rêt national à un responsable français char-gé du dossier de l’Afrique du Nord auministère français des Affaires étrangères.Ancien membre du comité de soutien àla campagne présidentielle d’Ali Benflis en2019, il avait passé plus de 16 mois en

détention à la prison de Koléa, avant d’êtreacquitté par le tribunal criminel d’Alger.Le mis en cause avait été poursuivi surla base d'accusations particulièrementlourdes formulées par le juge d’instructiondu tribunal de Bir Mourad Raïs, notammentpour transmission d’informations à unagent d’un État étranger dans le but présu-mé de porter atteinte aux intérêts de ladiplomatie algérienne.
«lEs inforMations étaiEnt 

déjà publiquEs»Devant le tribunal criminel, l’accuséavait catégoriquement rejeté toute volontéde nuire aux intérêts de l’Algérie. Il avaitaffirmé que les informations évoquées lorsde sa conversation avec le diplomate fran-çais avaient déjà été rendues publiques parplusieurs médias algériens et étrangers.«En livrant ces informations, je n’avais pasl’intention de nuire à la diplomatie algé-rienne. j’ai donné des informations qui ontété publiées à travers la presse nationale etétrangère trois jours avant la conversationtéléphonique avec le diplomate français »,

avait-il déclaré à la barre. Le tribunal s’étaitnotamment appuyé, dans son jugement, surdes articles publiés par plusieurs quoti-diens nationaux, dont El Watan, Liberté, ElKhabar, Le Soir d’Algérie et Le jeune Indépen-dant, ainsi que par les journaux français LeFigaro et Le Monde. Ces articles portaientnotamment sur les événements ayantsecoué la wilaya de Bouira ainsi que sur dessondages relatifs aux trois candidats àl’élection présidentielle de 2019 : Abdel-madjid Tebboune, Azzedine Mihoubi et AliBenflis.
trois rEncontrEs 

En francEL’accusé avait également reconnu avoirrencontré le diplomate français à troisreprises en France, mais uniquement dansdes lieux publics. Il avait précisé ne l’avoirjamais reçu dans une institution officiellefrançaise. Interrogé sur une éventuelledemande de service au diplomate, il avaitexpliqué avoir sollicité son interventionpour le transfert de 11 000 euros d’un

compte bancaire à un autre. «Mes tenta-tives sont restées vaines. Il n’a pas pu trans-férer cette somme du compte d’Ali Benflisau compte de son neveu», avait-il précisé.Selon ses déclarations, les échanges avec lediplomate avaient essentiellement portésur la campagne électorale de 2019 et surla perception du scrutin au sein de la com-munauté algérienne établie en France.Concernant le classement des candidatsqu’il aurait communiqué à son interlocu-teur français, il avait expliqué qu’il s’agis-sait de son appréciation personnelle de lasituation politique à l’époque. Il avaitnotamment évoqué Azzedine Mihoubi, can-didat du RND, comme pouvant remporterla bataille électorale, tout en estimant queson choix de se présenter sous les couleursde ce parti pouvait lui être défavorable. «jeporte l’Algérie dans mon cœur. Mes parentsont lutté pour que l’Algérie reste debout. jene peux pas nuire à l’image de mon pays»,avait-il déclaré devant les juges.
la défEnsE 

réclaME l’acquittEMEntLes avocats de Salah Bekka avaient,pour leur part, contesté l’existence d’unequelconque transmission d’informationsconfidentielles au diplomate français. Ilsavaient fait valoir que les renseignementsévoqués au cours de la conversation télé-phonique avaient été publiés dans la presseplusieurs jours auparavant et ne pouvaientdonc, selon eux, être considérés comme desinformations secrètes. La défense avaitdemandé l’acquittement pur et simple deson client, estimant que celui-ci avait étéinjustement placé en détention sur la based’accusations particulièrement graves.Avec l’acceptation du pourvoi du procureurgénéral par la Cour suprême, Salah Bekkadevra comparaître de nouveau devant letribunal criminel d’Alger, lors d’une pro-chaine session criminelle. L’affaire sera exa-minée par une nouvelle composition juri-dictionnelle. r. h.MALVERSATIONS À ADRAR 
le pourvoi du parquet contre un ex-député acceptéNouveau rebondissement dans l’affairede l’ex-député de la wilaya d’Adrar, Elhamel Ali, actuellement en fuite à l’étran-ger. La chambre délictuelle et correction-nelle de la Cour suprême a accepté le pour-voi introduit par le procureur contre ladécision rendue par la première chambrepénale de la cour d’appel d’Alger. Le par-quet avait contesté le dispositif prononcé àl’encontre des différents prévenus poursui-vis dans cette vaste affaire de malversa-tions, estimant que les peines prononcéesne correspondaient pas à la gravité desfaits reprochés. L’ancien député avait étéreconnu coupable de plusieurs chefs d’ac-cusation retenus à son encontre par le juged’instruction du pôle pénal spécialisé dutribunal de Sidi M’hamed, notamment tra-fic d’influence, abus d’autorité et utilisationde sa fonction à des fins personnelles. Enappel, il avait été condamné à cinq ans deprison ferme, assortis d’une amende detrois millions de dinars. Les magistratsavaient également ordonné la confiscationde ses biens mobiliers et immobiliers ainsique la saisie de ses comptes bancaires, endinars et en devises.

lE parquEt avait 
rEquis 20 ans dE prisonLors du procès en appel, le procureurgénéral près la cour d’appel d’Alger avait

requis une peine particulièrement lourdecontre l’ex-député, soit 20 ans de réclusioncriminelle, assortie d’une amende d’un mil-lion de dinars. À l’encontre des trois walisqui se sont succédé à la tête de la wilayad’Adrar et poursuivis dans le même dos-sier, le parquet avait requis dix ans de pri-son ferme pour chacun, assortis d’uneamende de 100 000 dinars ainsi que la sai-sie de leurs biens. Des peines allant de troisà quatre ans de prison ferme avaient égale-ment été requises contre plusieurs respon-sables locaux, notamment les directeurschargés de l’industrie, de l’investissementet de la conservation foncière au niveau dela wilaya d’Adrar. Des amendes de 100 000dinars avaient également été requises àleur encontre.
nEuf iMMEublEs 

au cœur du dossiErSelon l’ordonnance de renvoi, l’ex-dépu-té est notamment poursuivi pour le détour-nement et la vente de neuf immeublessitués au centre de la wilaya d’Adrar. Lestrois anciens walis sont, pour leur part,poursuivis pour abus d’autorité, trafic d’in-fluence et octroi d’avantages indus au pro-fit de l’ex-élu. Ce dernier, qui aurait quittéle territoire national et se serait réfugié àLondres selon des informations rapportéesau cours de la procédure, est également

poursuivi pour blanchiment d’argent. Il luiest notamment reproché d’avoir transféréou attribué les biens immobiliers concer-nés à certains membres de sa famille afind’échapper aux mesures de saisie.
trois EntrEprisEs

étrangèrEs poursuiviEsLe dossier concerne également troissociétés étrangères, dont deux entrepriseschinoises et une société espagnole, spéciali-sées notamment dans la réalisation de pro-jets liés au secteur du gaz. Ces entreprisessont poursuivies pour des faits liés au non-respect de la réglementation relative auxmarchés publics. La société chinoise ChECfigure notamment parmi les entreprisesconcernées par la procédure. Au cours del’instruction et du procès, les anciens walisappelés à la barre ont rejeté les accusationsportées contre eux. Ils ont notamment nié

avoir accordé des avantages injustifiés àl’ex-député dans le domaine du foncier.
un préjudicE évalué à plus 
dE 500 Milliards dE dinarsLe notaire Belhadj Ahmed, poursuivinotamment pour l’authentification d’actesconsidérés comme irréguliers, a étécondamné à un an de prison avec sursis. Deson côté, le représentant du Trésor public aréclamé une indemnisation de plus de 500milliards de dinars, correspondant, selonles estimations avancées dans le dossier,aux préjudices matériels subis par l’État.Les avocats de la défense avaient demandél’annulation des procédures, soutenantnotamment que l’action publique aurait étéengagée après l’expiration des délaislégaux.

un Mandat d’arrêt 
intErnationalL’ex-député fait par ailleurs l’objet d’unmandat d’arrêt international, émis à sonencontre par le juge d’instruction du pôlefinancier et économique du tribunal de SidiM’hamed. L’acceptation du pourvoi du par-quet par la Cour suprême ouvre désormaisla voie à un nouvel examen de cette affaire,qui implique plusieurs responsableslocaux, des opérateurs économiques et dessociétés étrangères. r. h.
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La jeunesse algérienne occupe uneplace de choix au sein de la délé-gation participant à la 17e éditiondu Forum social mondial, qui setient à Cotonou, au Bénin. À travers les dif-férentes activités et rencontres organiséesdans le cadre de cette manifestation, lesjeunes Algériens mettent en avant l’expé-rience de leur pays en matière d’implica-tion de la jeunesse dans la vie publique et ledéveloppement national.Composée de jeunes issus de différentescomposantes de la société civile, la déléga-tion algérienne entend faire de cette parti-cipation un espace d’échange, de dialogueet de partage d’expériences avec leurshomologues africains et internationaux.Le chef de la délégation algérienne, AliSahel, a souligné que la présence de l’Algé-rie au Forum « n’est pas symbolique, maiseffective », précisant que les jeunes Algé-riens prennent part aux débats et multi-plient les rencontres avec les représentantsde plusieurs pays afin d’échanger sur lesexpériences et les initiatives en matière dedéveloppement.Selon lui, l’Algérie s’inscrit dans unenouvelle approche fondée sur une implica-tion accrue des jeunes et sur la créationd’opportunités leur permettant de contri-buer pleinement au développement natio-nal.Cette dynamique se traduit notamment,a-t-il relevé, par une présence croissantedes jeunes au sein des assemblées élues,

des administrations et des différentes insti-tutions. Le responsable a également mis enavant l’expérience algérienne en matière de« rajeunissement des compétences » ausein des institutions et des assembléesélues, ainsi que l’attention accordée auxstart-up. Une expérience qui, selon lui, «peut constituer un espace d’échange d’ex-pertises avec la jeunesse africaine ».Au-delà de la représentation de la jeu-

nesse algérienne, la participation au Forumvise également à contribuer à l’autonomi-sation des jeunes Africains, notamment àtravers la formation, la participationcitoyenne et la création de conditions favo-rables à leur insertion et à leur contributionau développement de leurs sociétés.Dans cette optique, Ali Sahel a appelé àrenforcer les investissements en faveur dela jeunesse et à mettre en place un environ-

nement propice à sa formation et à sonautonomisation.
un EspacE d’échangE 

pour la jEunEssEPour sa part, le président de l’associa-tion « Mafati� El Tanmiya » (Clés du déve-loppement), Adel Bouzgarine, a estimé quela participation des jeunes Algériens auForum constituait une opportunité pourétablir des contacts avec leurs homologuesde différents pays et partager les expé-riences et les initiatives dans plusieursdomaines, notamment économique, social,culturel et environnemental.Cette participation devrait égalementcontribuer à renforcer les liens entre lesjeunes Algériens et leurs homologues à tra-vers le monde, tout en favorisant le partaged’expériences et la mise en réseau des ini-tiatives.Par ailleurs, une « journée de l’Algérie »est prévue dans le cadre du Forum socialmondial. Elle permettra de mettre enlumière la culture algérienne et de présen-ter la contribution de l’Algérie auxéchanges consacrés aux questions liées à lajeunesse, au développement et à la solidari-té entre les peuples.La présence algérienne à Cotonou tra-duit ainsi la volonté de renforcer leséchanges avec la jeunesse africaine et defaire de la coopération entre jeunes unlevier de dialogue, de partage d’expé-riences et de développement.

Forte d’une participation active, la jeunesse algérienne investit le Forum social mondial de Cotonou pour promouvoir l’expérience
nationale et renforcer les liens avec la jeunesse africaine.

Les agents de la Protectioncivile de la wilaya de Khenchelaont repêché, vendredi, les corpsde deux enfants morts noyés dansun bassin d’eau situé dans la com-mune de R’mila.Selon un communiqué de laProtection civile, les deux vic-times, âgées de 15 et 16 ans, ont

été retrouvées sans vie, flottant àla surface de l’eau, dans un bassinsitué dans la zone du douar AliBenaïssa.Les dépouilles ont été transfé-rées vers la morgue de l’hôpitalYahia Abdelmadjid de Kaïs, tandisque les services de la Gendarme-rie nationale ont ouvert une

enquête afin de déterminer lescirconstances exactes de cedrame. Cet accident survient seu-lement quatre jours après undrame similaire dans la wilaya deSétif, où quatre enfants avaientperdu la vie par noyade dans unbassin d’eau. Ces nouveaux décèsrappellent une nouvelle fois les

dangers liés à la baignade dans lesplans d’eau non surveillés. La Pro-tection civile renouvelle ainsi sesappels à éviter les bassins, lesbarrages et les retenues d’eauartificielles, tout en recomman-dant une surveillance accrue desenfants afin de préserver leursécurité.

KhENChELA 
deux nouvelles victimes des bassins d’eau

Plusieurs wilayas du pays connaîtront uneforte vague de chaleur, selon les servicesmétéorologiques, dans un bulletin spécial deniveau 2 (orange), et ce, à partir d’aujour-d’hui, samedi. Selon la même source, cettevague de chaleur touchera les wilayas deChlef, Relizane et Aïn Defla, où les tempéra-tures maximales oscillent entre 44 et 45degrés Celsius, tandis que les températuresminimales varient entre 28 et 30 degrés Cel-sius, et ce, à partir d’aujourd’hui jusqu’à lundi

prochain. La vague de chaleur concerne éga-lement les wilayas de Béjaïa, jijel, Skikda,Annaba et El Tarf, dimanche et lundi, avec destempératures maximales comprises entre 40et 42 degrés Celsius. Les wilayas de Tizi-Ouzou, Boumerdès, Alger, Tipaza, Mostaga-nem, Oran et Aïn Témouchent connaîtront,quant à elles, une forte vague de chaleur, avecdes températures maximales variant entre 36et 38 degrés Celsius, et ce, à partir de 9h00jusqu’à aujourd’hui.

UNE AUTRE VAGUE DE ChALEUR ARRIVE
températures caniculaires dans 15 wilayas 

La Direction de la jeunesse,des sports et des loisirs de lawilaya d’Alger organisera, mer-credi prochain, en partenariatavec le Centre de recherche enastronomie, astrophysique etgéophysique (CRAAG), un grandévénement scientifique consa-cré à l’observation de l’éclipsesolaire partielle à travers plu-sieurs espaces dédiés, indique

vendredi un communiqué duministère de la jeunesse.Cette initiative, organiséeavec le concours de plusieursassociations scientifiques et dejeunesse, « vise à ancrer la cul-ture scientifique et à encouragerles jeunes à s’intéresser à l’as-tronomie ». Le public pourrasuivre ce phénomène astrono-mique à partir de 18h30 dans

plusieurs espaces d’observationaménagés au niveau du Centrede thalassothérapie de SidiFredj, de l’Ecopark d’Oued Smar,de la place de la commune deSouidania, du Parc Carrière deTamentfoust et du Champ de tirde Zéralda, où « les conditionsappropriées seront réunies pourpermettre d’observer l’événe-ment dans un cadre scientifique

et pédagogique », précise lecommuniqué.À cette occasion, le ministèrede la jeunesse invite l’ensembledes citoyens, notamment lesjeunes et les familles, à partici-per à cet événement scienti-fique, qui permettra de « décou-vrir l’un des phénomènes astro-nomiques les plus attendus »,tout en suscitant l’intérêt pour

les sciences, la recherche et l’ex-ploration.À cet égard, le comité d’orga-nisation tient à rappeler l’im-portance du respect des règlesde sécurité et de ne jamaisregarder directement le Soleilsans utiliser des moyens de pro-tection sûrs, spécialementconçus pour l’observation del’éclipse.

OBSERVATION DE L’ÉCLIPSE SOLAIRE 
rendez-vous mercredi à alger

SOCIÉTÉFORUM SOCIAL MONDIAL À COTONOU 
la jeunesse algérienne en force

TIARET
Six morts
dans une
collision
Six personnes sont décédées
dans un accident de la
circulation survenu jeudi
après-midi dans la commune
de Chehaima, dans la wilaya
de Tiaret, a indiqué la
Protection civile dans un
communiqué.
« La Protection civile est
intervenue jeudi à 15h24, à la
suite d’une collision entre un
véhicule léger et un camion au
niveau du chemin de wilaya
n° 2, dans la commune de
Chehaima, daïra d’Aïn Deheb
(wilaya de Tiaret) », précise la
même source, relevant que «
le bilan provisoire est de six
morts ».
À cet effet, la Protection civile
a mobilisé quatre ambulances
et un camion de secours,
ajoute le communiqué,
précisant que « l’opération est
toujours en cours ».
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l’ancien avocat de trump ministre de la justice
En début de semaine, la commission judiciaire du Sénat avait déjà approuvé la nomination de Todd Blanche au

poste de ministre de la Justice. La confirmation définitive s’est faite chier, à l’issue d’un vote très serré.

C’est désormais officiel. LeSénat américain a approuvésamedi le choix de ToddBlanche, ancien avocat per-sonnel de Donald Trump, pour formelle-ment devenir le nouveau ministre de la jus-tice, lui qui occupait déjà l’intérim depuisavril. Cette validation du Sénat, par 50 voixcontre 49, achève une procédure tortueusepour le président américain, qui a vu unepoignée de sénateurs de son camp républi-cain s’opposer à la prise de poste de ToddBlanche, avant un déblocage en début desemaine. L’opposition démocrate s’oppo-sait en bloc à sa nomination, dénonçantl’utilisation par le gouvernement Trump duministère de la justice comme d’une armepolitique contre ses opposants. ToddBlanche s’est dit « honoré » après la confir-mation de sa nomination comme ministrede la justice.
connu du grand publicTodd Blanche s’est fait connaître dugrand public comme avocat personnel deDonald Trump dans trois affaires pénalesqui visaient le milliardaire avant son retourà la Maison Blanche, et notamment celleportant sur des paiements dissimulés à uneex-actrice de films X, Stormy Daniels. L’af-faire avait débouché au printemps 2024 sursa condamnation au pénal, une premièrepour un ex-président américain.  Une foisrevenu à la Maison Blanche, Donald Trump

avait nommé Todd Blanche nomme numé-ro deux du ministère, en compagnied’autres de ses anciens conseils, notam-ment Pam Bondi comme ministre. Mais, aumilieu d’une affaire jeffrey Epstein trèsembarrassante pour l’exécutif américain, leprésident a renvoyé Pam Bondi début avril2026, confiant immédiatement l’intérim àTodd Blanche, déjà en première ligne dansle dossier du financier et pédocriminelaméricain mort en prison. La confirmationde sa nomination par le Sénat, comme l’exi-ge la Constitution, a depuis connu un par-cours tortueux.

garantiEs écritEsDeux sénateurs de la majorité républi-caine, john Cornyn et Thom Tillis, exi-geaient l’abandon définitif -ou au moinsd’importantes restrictions- par le gouver-nement Trump de deux initiatives large-ment contestées. L’une portait sur un fondsdit « anti-instrumentalisation » de la justicede près de 1,8 milliard de dollars, pourcompenser financièrement des alliés deDonald Trump pour des poursuites enga-gées sous l’administration Biden, une «caisse noire » selon l’opposition démocrate.L’autre visait à offrir une immunité fiscaleau président républicain et à ses proches.

Face à plusieurs décisions de justice, le gou-vernement a déclaré abandonner le projetde fonds d’indemnisation, mais les deuxsénateurs républicains réclamaient desgaranties écrites qu’il ne serait pas ressus-cité à l’avenir. C’est finalement ce qu’a faitdimanche Todd Blanche, satisfaisant lesréserves des deux sénateurs. Mardi, la com-mission judiciaire du Sénat a donné sonblanc-seing, ouvrant la voie au vote de l’en-semble des sénateurs.
«un sEul cliEnt»La minorité démocrate a en revanche atta-qué sans relâche Todd Blanche, décrit commel’une des figures de proue de la campagne dereprésailles engagée par l’administrationTrump contre les adversaires du président.Peu après son arrivée à la tête du ministère,en avril, la justice fédérale avait inculpé l’ex-directeur du FBI james Comey, cible désignéede la vindicte du président. Le sénateurdémocrate Dick Durbin a accusé mardi ToddBlanche de «continuer d’opérer comme avo-cat personnel du président, utilisant le minis-tère de la justice comme un cabinet ne ser-vant qu’un seul client: le président.» Interrogésur ses liens d’amitié avec Donald Trump lorsde son audition devant la commission judi-ciaire du Sénat, Todd Blanche avait d’ailleursfait un lapsus. «je suis son avocat», avait-ildéclaré, avant de se reprendre immédiate-ment pour conjuguer la phrase au passé:«j’étais son avocat.» r. i/agence 

FRONTIÈRE ENTRE LA
BULGARIE ET LA ROUMANIE
Un drone explose
près d’un gazoduc 
Un drone transportant «une quantité
importante d’explosifs» est entré en Bulgarie
hier matin et a explosé près de la frontière
avec la Roumanie et d’un gazoduc
transbalkanique, avant de tomber dans un
champ sans faire de victime, a annoncé le
Premier ministre bulgare Roumen Radev.
«Le drone a explosé à proximité immédiate
du poste-frontière avec la Roumanie de
Kardam», près de la mer Noire dans le nord-
est du pays, «à 1 000 m » d’une station de
compression du gazoduc transbalkanique qui
relie la Turquie à l’Ukraine, a déclaré
Roumen Radev dans une vidéo diffusée par
le gouvernement sur les réseaux sociaux.  «Il
n’y a pas de victime», a-t-il ajouté,
s’exprimant après une réunion extraordinaire
du conseil de sécurité de son cabinet. «Le
bruit de ce drone a été enregistré par la
police des frontières en Roumanie», puis
«une forte explosion avec une fumée noire»
a été remarquée par une patrouille de la
police des frontières bulgare, a ajouté le
Premier ministre bulgare. 
Selon lui, «une chose est sûre : le drone
transportait une quantité importante
d’explosifs, étant donné qu’il a été entendu à
distance et qu’il a produit une telle fumée
noire». Le drone «est tombé dans un champ
de tournesols, et j’espère que nous
découvrirons bientôt de quel type il s’agit», a
encore dit Roumen Radev, assurant qu’il ne
s’agissait pas d’«un drone de loisir» mais
d’un «drone plus grand». 
Selon lui, ce drone n’a été détecté par aucun
des deux pays voisins.
«Comme vous le savez, l’identification et la
neutralisation de ces drones représentent un
défi majeur», a-t-il ajouté. Les incidents
impliquant des drones se sont multipliés ces
derniers mois dans les pays d’Europe de
l’Est membres de l’Otan et soutiens de
l’Ukraine face à la Russie.

BANDE DE GhAZA 
le hamas prêt à mettre en œuvre le plan de paix Le mouvement palestinien hamas adéclaré, hier, qu’il restait prêt à mettre enœuvre le plan de paix pour la bande deGhaza soutenu par les Etats-Unis, appelantà faire pression sur Israël, qui n’a pasaccepté la dernière feuille de route. Celle-ci,récemment annoncée par le président desEtats-Unis, Donald Trump, porte sur ladeuxième étape du plan et lie le désarme-ment du hamas à un retrait progressif destroupes israéliennes du territoire palesti-nien. «Le hamas et les autres factions ontconfirmé aux médiateurs leur disposition(…) à passer à la deuxième phase, à condi-tion qu’Israël donne son aval et commenceà appliquer l’accord», a déclaré un respon-sable de l’organisation palestinienne àl’Agence France-Presse. Le hamas «exhortel’administration américaine à exercer des

pressions sur Israël pour l’obliger à respec-ter l’accord», a ajouté ce responsable souscouvert d’anonymat. Le président améri-cain avait salué, la semaine dernière, l’ac-ceptation par le hamas de son désarme-ment dans le cadre du plan, parallèlement àun retrait progressif  de l’entité sioniste deGhaza.
1 257 palEstiniEns tués dEpuis

octobrE 2025Face aux inquiétudes sionistes, le hautreprésentant du Conseil de la paix créé parDonald Trump pour Ghaza, Nickolay Mla-denov, avait assuré à Benyamin Nétanya-hou qu’Israël ne se retirerait qu’après undésarmement «complet» du hamas. Maiscela n’a pas suffi et le premier ministre sio-niste, en campagne pour sa réélection en

octobre et qui affronte une forte oppositionà propos de l’accord, a affiché, mercredi,son refus du plan. L’armée sioniste a promisde continuer à viser le mouvement hamas.Les opérations sionistes à Ghaza, bienqu’elles se poursuivent, semblent avoirdiminué en intensité ces derniers jours.hier, l’hôpital Nasser de Khan Younès, dansle sud de l’enclave, a fait état de trois per-sonnes blessées par des tirs sionsites.Depuis le cessez-le-feu d’octobre 2025, 1257 Palestiniens ont été tués à Ghaza, selonle ministère de la santé dans le territoire,qui relève de l’autorité du hamas, et dontles chiffres sont jugés fiables par lesNations unies. L’armée sionsite a fait état decinq morts dans ses rangs sur la mêmepériode, ainsi qu’un employé civil souscontrat. MALGRÉ LE DÉPLOIEMENT DE L’ARMÉE 
nouvelle incursion sioniste en terre libanaise

Des troupes sionistes ontpénétré, dans la nuit du ven-dredi 7 au samedi 8 août, dansun village du sud du Libanrécemment passé sous lecontrôle de l’armée libanaise ety ont érigé un remblai de terre,ont affirmé, hier, un médiad’Etat libanais et le maire de lalocalité. Un correspondant del’Agence France-Presse (AFP) avu ce remblai qui bloque uneroute, à l’entrée est de la locali-té de Zaoutar El-Gharbiyé. «Uneforce de l’armée d’occupationisraélienne a avancé à ZaoutarEl-Gharbiyé peu après minuit(…) et a érigé un nouveau rem-

blai de terre près de la place duvillage », a rapporté l’Agencenationale de l’information(NNA), média officiel libanais. Ils’agit d’une «violation» de l’ac-cord, a dénoncé une sourcemilitaire libanaise auprès del’AFP. L’armée sioniste n’a pascommenté les faits dans l’im-médiat. L’armée libanaises’était déployée en juillet danscette première «zone pilote»dont les abords avaient été éva-cués par Israël, conformémentà un accord-cadre signé fin juinentre le Liban et Israël, sousparrainage américain. Celui-ciprévoit le déploiement de l’ar-

mée libanaise et le retrait pro-gressif israélien du sud duLiban, qu’il occupe en partiedepuis que le hezbollah pro-iranien a rouvert les hostilitésdébut mars, en soutien à Téhé-ran, visé par une offensiveisraélo-américaine. Le retraitest conditionné au désarme-ment du mouvement islamiste,qui s’y refuse et n’est pas partieaux discussions.
sEptièME sEssion dE

négociations à roMEUne cinquantaine defamilles sont revenues à Zaou-tar El-Gharbiyé depuis fin

juillet, a fait savoir le maire,Abed Ezzeddine, à l’AFP, ajou-tant qu’elles avaient été «sur-prises» de découvrir le remblaide terre samedi matin. Le Libanet l’entité sioniste ont achevé,jeudi, leur septième session denégociations à Rome. La délé-gation de Beyrouth n’a pasobtenu gain de cause pour sesdeux principales demandes : unvéritable cessez-le-feu dans lesud du Liban, où l’armée israé-lienne poursuit des frappes, etdes avancées sur le retrait del’entité sioniste de la zone qu’iloccupe dans cette partie dupays. 
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lPREMIERE LEAGUE 
LIVERPOOL PRÉSENTE
SA PREMIÈRE OFFRE 
À BARCOLA

La première offre officielle de Liverpool
envoyée au Paris Saint-Germain pour Bradley
Barcola devrait avoisiner les 115 millions
d’euros d’après L’Équipe. Si RMC Sport a
affirmé que les Parisiens demanderaient 170
millions d’euros pour lâcher leur joyau de 23
ans, Nasser al-Khelaïfi pourrait se satisfaire
d’une somme légèrement inférieure à celle
annoncée. 
Jugé intransférable dans un premier temps, le
double champion d’Europe a vu sa situation
évoluer. Depuis trois ans, dans la capitale,
lorsque l’investissement d’un joueur dans le
projet est jugé trop faible, il est invité à trouver
un autre projet. L’ailier ayant annoncé son
envie de départ, ses dirigeants sont à présent
ouverts à une vente. Mais pas à n’importe quel
prix.

lSUPERCOUPE D’ESPAGNE 
MIAMI EN POLE, LE
QATAR ET ISTANBUL
EN EMBUSCADE

La Supercoupe d’Espagne 2027 pourrait
quitter l’Arabie saoudite, en raison de sa
concomitance avec la Coupe d’Asie.
Selon le quotidien espagnol AS, Miami
est actuellement la principale candidate
pour accueillir la 43� édition, devant
Istanbul et le Qatar.
La commission déléguée de la
Fédération espagnole doit se prononcer
jeudi prochain sur le lieu de la
compétition, prévue en février. Les
quatre clubs engagés — le FC
Barcelone, le Real Madrid, la Real
Sociedad et l’Atlético de Madrid — ont
été informés du processus.
Organisée à l’étranger depuis 2018,
hormis l’édition 2021 disputée au Maroc,
la Supercoupe d’Espagne est depuis
plusieurs années accueillie en Arabie
saoudite. Miami avait déjà été envisagée
pour la version féminine du tournoi.
Les demi-finales opposeront la Real
Sociedad au Real Madrid et le FC
Barcelone à l’Atlético de Madrid.

GIANNI INFANTINO FRAGILISÉ
vives tensions entre l’uEfa et la fifa
Déjà affaibli par l'affaire liée

au projet de société
commerciale auquel la FIFA a

finalement renoncé, le
président de l’instance

footballistique voit une affaire
remontant à l'époque où il
était secrétaire général de

l'UEFA refaire surface.

L’UEFA maintient la pressionsur Gianni Infantino, mal-gré les excuses publiquesde la FIFA après l’abandondu projet controversé de vente de parts dela Coupe du monde à des investisseurs pri-vés. Le président de l’instance mondialeapparaît de plus en plus isolé, alors que lestensions avec l’Europe s’intensifient.Gianni Infantino est-il allé trop loin ?Depuis plusieurs années, le président de laFIFA multiplie les prises de position contro-versées et les rapprochements politiquesqui suscitent la polémique. Sa proximitéavec Donald Trump avait déjà fait coulerbeaucoup d’encre. Mais le projet secret decommercialisation de parts de la Coupe dumonde pourrait constituer une ligne rouge.Selon plusieurs révélations de presse,notamment du Times, Infantino aurait tra-vaillé à un projet visant à céder une partiedes revenus ou des droits liés à la Coupe dumonde à des investisseurs privés. Certainsintérêts proches du clan du président amé-ricain auraient notamment été concernés.Révélé au grand jour, le projet a provoquéune véritable onde de choc et renforcé l’im-pression d’un président de la FIFA évoluantavec de moins en moins de contre-pou-voirs.Face à cette situation, l’UEFA a décidé dedurcir le ton. En conflit récurrent avec laFIFA, l’instance européenne semble déter-minée à profiter de cette nouvelle crisepour remettre en cause l’influence grandis-sante de son président. Elle n’aurait notam-ment pas digéré les liens entre la FIFA, labanque américaine jP Morgan et le projetcontroversé de Super League. Selon TheGuardian et L’Équipe, ces mêmes acteursseraient également associés aux réflexionsautour de la vente de parts de la Coupe dumonde.
l’uEfa brandit la MEnacE 

du boycottLa réaction européenne aurait été parti-culièrement ferme. Sous l’impulsion d’Alek-sander Čeferin, l’UEFA et ses 55 fédérationsmembres auraient envisagé l’arme la plusradicale : le boycott de la Coupe du monde.Concrètement, plusieurs fédérationseuropéennes pourraient renoncer à partici-per au Mondial 2030 si le projet était main-tenu. Une menace considérable pour laFIFA, alors que l’Europe représente l’un deses principaux pôles sportifs et écono-miques. L’Espagne, championne du mondeen titre dans le texte initial et candidate àl’organisation de la finale de 2030, seraitévidemment au cœur de cette confronta-tion.L’opposition ne se limiterait d’ailleurspas à l’Europe. La CONCACAF et l’AFCauraient également exprimé de fortesréserves à l’égard du projet. La CAF, enrevanche, resterait beaucoup plus prochede Gianni Infantino, sous l’impulsion de sonprésident Patrice Motsepe.
la finalE dE 2030 

au cœur dEs soupçonsDerrière cette bataille institutionnellese cacherait également un enjeu politiquemajeur : l’attribution de la finale de laCoupe du monde 2030.Selon des informations rapportées par

le Times, Gianni Infantino aurait proposéque la finale soit organisée au Maroc enéchange d’un soutien politique à sa candi-dature pour conserver la présidence de laFIFA. Une accusation particulièrement sen-sible, alors que l’Espagne et le Marocseraient en concurrence sur ce dossier.Si ces informations étaient confirmées,elles constitueraient un nouveau point defriction entre la FIFA et l’UEFA. Malgrél’abandon du projet controversé et lesexcuses présentées publiquement parInfantino, la crise ne semble donc pas réso-lue.
la guErrE sE poursuit 

égalEMEnt autour dEs clubsLes tensions entre les deux instances neconcernent pas uniquement les sélectionsnationales. Aucun véritable accord neserait non plus intervenu concernant laprochaine Coupe du monde des clubs, pré-vue en 2029.Dans les coulisses, l’UEFA chercheraitmême un candidat capable de se présenterface à Gianni Infantino. Le nom de NasserAl-Khelaïfi, président du Paris Saint-Ger-main et de l’ECA, aurait notamment étésondé.Très apprécié par une partie des diri-geants européens, le dirigeant qatari auraittoutefois décliné l’hypothèse. À ce jour,aucun adversaire crédible ne semble doncvouloir se dresser officiellement face àInfantino, qui conserve le soutien de nom-breuses fédérations à travers le monde.L’Argentine a d’ailleurs encore réaffirméson appui au président de la FIFA cettesemaine.
un présidEnt dE plus 

En plus isoléMalgré un soutien officiel de la FIFA,réaffirmé dans un communiqué publiémercredi, Gianni Infantino apparaît néan-moins fragilisé.Plusieurs personnalités importantes del’instance auraient pris leurs distances aveclui, parmi lesquelles le Français KevinLamour, présenté comme son numérotrois, ainsi qu’Arsène Wenger, la Britan-nique jill Ellis, directrice du football, et laNéo-Zélandaise Sarai Bareman, en chargedu football féminin. Leur absence lors de laréunion de crise organisée au Maroc auraitparticulièrement alimenté les interroga-tions.Sur le terrain politique, le président dela FIFA aurait également perdu plusieurssoutiens de poids. Emmanuel Macronaurait apporté son soutien à AleksanderČeferin après un échange avec le présidentde l’UEFA et aurait également orienté Phi-lippe Diallo sur la position à adopter.Au Canada, le Premier ministre MarkCheney aurait lui aussi retiré sa confiance à

Infantino. Plusieurs fédérations réclame-raient désormais ouvertement son départ,à l’image de la Norvège. En Amérique duSud, la CONMEBOL est également sortie deson silence, exprimant sa « préoccupationface aux actions unilatérales répétées de laFIFA ».
lEs jouEurs EntrEnt à lEur

tour dans la bataillELa contestation gagne enfin le monde dufootball professionnel. La FIFPRO, syndicatinternational des joueurs, a dénoncé lasemaine dernière un « abus de pouvoir » dela part de Gianni Infantino.L’ancien Ballon d’or Luís Figo a, lui aussi,appelé au départ du président de la FIFA.L’ancien international portugais a vivementcritiqué le comportement d’Infantino, qu’ilconsidère comme l’un des dirigeants lesplus controversés qu’il ait côtoyés dans lefootball.Pour l’heure, Gianni Infantino restepourtant en place et conserve un réseau desoutiens considérable. Mais la multiplica-tion des fronts ouverts, de l’UEFA aux fédé-rations nationales en passant par lesjoueurs et certaines personnalités de laFIFA, montre que son autorité n’est plusaussi incontestée.La crise actuelle pourrait ainsi marquerun tournant dans le rapport de force entrela FIFA et l’UEFA. Et si Infantino a réussi,jusqu’ici, à survivre aux nombreuses tem-pêtes qui ont jalonné sa présidence, celle-cipourrait bien être l’une des plus dange-reuses. 
lSUR FOND DE CRISE À CEUTA
LE BARÇA ANNULE
SON MATCH AMICAL 
À TANGER 
Le FC Barcelone a annoncé l’annulation de
son match amical prévu le 15 août à Tanger
face à l’Ittihad Riadhi. « Compte tenu du
contexte et des incertitudes actuelles, les
conditions ne sont pas réunies », a indiqué le
club de Joan Laporta.
Cette décision intervient alors que Ceuta,
enclave espagnole située à 45 km de Tanger,
est au cœur d’une crise migratoire ayant
provoqué de fortes tensions entre Madrid et
Rabat. Des milliers de migrants ont tenté de
rejoindre l’enclave par la mer, faisant
plusieurs dizaines de victimes, dont Faten
Ben Amar El Azizi, joueuse du Maghreb
Athlétique de Tétouan.
Le Barça retrouvera finalement la compétition
le 19 août à domicile face à Al-Ahly, pour le
Trophée Gamper, quatre jours avant le début
de la Liga.
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félix sánchez en pole position

La succession de Vladimir Petkoviccommence à se préciser.Quelques jours après l’annoncede la séparation entre la Fédéra-tion algérienne de football (FAF) et le tech-nicien suisse, trois noms auraient été rete-nus pour prendre les commandes de lasélection algérienne. Selon les informationsrapportées par Compétition, le collège tech-nique national, réuni jeudi à Sidi Moussa,aurait arrêté une short-list composée deRafael Benitez, Félix Sánchez et Tom Saint-fiet. Parmi ces trois candidats, Félix Sánchezsemble actuellement tenir la corde. L’anciensélectionneur du Qatar présente un profilparticulièrement apprécié par la FAF,notamment pour son expérience du foot-ball international et sa capacité à construi-re un projet sur le moyen terme.L’Espagnol s’est d’abord distingué avecles équipes de jeunes du Qatar avant deprendre en charge la sélection A. Il connaîtdonc parfaitement les exigences du footballinternational, la gestion d’un groupe dejoueurs et les compétitions continentales.Son approche axée sur la formation, l’or-ganisation et la construction d’un projetcohérent pourrait jouer en sa faveur aumoment du choix final.
bEnitEz, lE candidat 

au cv lE plus prEstigiEuxRafael Benitez constitue l’autre grandnom de cette short-list. L’ancien entraîneurde Liverpool, du Real Madrid et de Chelseapossède une expérience considérable dutrès haut niveau. Son palmarès, sa connais-sance des grandes compétitions euro-

péennes et son expérience dans la gestionde vestiaires composés de joueurs derenom représentent des arguments impor-tants pour la FAF.Son principal défi serait toutefois sonadaptation au contexte du football africain.Un élément qui pourrait peser dans la déci-sion finale.
saintfiEt, la surprisELa présence de Tom Saintfiet apparaîtcomme la principale surprise. Le technicienbelge, âgé de 53 ans, possède une longue

expérience du football africain.Il a notamment dirigé la Namibie, le Zim-babwe, l’Éthiopie, le Malawi, le Togo, laGambie et le Mali. C’est avec la Gambie qu’ils’est particulièrement illustré, en condui-sant les Scorpions à une qualification histo-rique pour la CAN 2021. Sa connaissance dufootball africain, des campagnes de qualifi-cation et des contraintes liées aux compéti-tions du continent constitue un atout cer-tain. Son passage au Mali s’est toutefois ter-miné sur une note plus mitigée. Après l’éli-mination des Aigles en quarts de finale de la

dernière CAN face au Sénégal, Saintfiet aquitté son poste en avril dernier.
trois profils 

pour un nouvEau cyclELa FAF se retrouve donc face à trois pro-fils très différents. Benitez représente leprestige et l’expérience du très haut niveau,Sánchez incarne davantage la constructiond’un projet à moyen terme, tandis queSaintfiet mise sur sa connaissance appro-fondie du football africain.Le collège technique national auraittransmis ses recommandations à WalidSadi. Le président de la FAF doit désormaistrancher et désigner celui qui aura la res-ponsabilité de relancer les Verts après ledépart de Petkovic.
un choix qui dEvra êtrE rapidELe futur sélectionneur ne disposera pasde beaucoup de temps pour préparer saprise de fonction. Les deux premières jour-nées des éliminatoires de la CAN 2027 sontprogrammées à la fin du mois de sep-tembre, avec notamment deux rencontresface à la Zambie et au Burundi.Le nouveau patron des Verts devra doncrapidement constituer son staff, établir sapremière liste et préparer le groupe à sesméthodes.Félix Sánchez, Rafael Benitez ou TomSaintfiet : le choix semble désormais sejouer entre ces trois techniciens. La déci-sion de Walid Sadi devrait permettre demettre fin au suspense et d’ouvrir officielle-ment un nouveau chapitre pour l’équipenationale algérienne.

MONDIAUX U20 
dissa et touahria  

en finale du 3.000 m steepleLes Algériens Soheib Dissa et ZakariaTouahria se sont qualifiés pour la finaledu 3.000 m steeple des Championnatsdu monde d’athlétisme U20, jeudi àEugene (Oregon). Dissa a pris la 3e placede la première série en 8 min 48 sec 60,améliorant son record personnel.Touahria, 6e de la deuxième série en 8

min 53 sec 06, a décroché son billet autemps. Cette double qualification confir-me la bonne dynamique du demi-fondalgérien chez les jeunes. Les deux ath-lètes disputeront la finale aujourd’hui àpartir de 22h05 (heure algérienne), avecl’ambition de jouer les premiers rôlesface à l’élite mondiale de leur catégorie.

Après une saison exceptionnel-le marquée par un doublé enCoupe de la Confédération et enCoupe d’Algérie, Lamine N’diayeveut désormais confirmer et faireencore mieux avec l’USM Alger. Letechnicien sénégalais mise sur unepréparation exigeante, un effectifrenforcé et l’apport du publicusmiste pour relever les défis dunouvel exercice.Arrivé sur le banc des Rouge etNoir en février dernier en rempla-cement d’Abdelhak Benchikha,l’ancien entraîneur du TP Mazem-be a rapidement imposé sa métho-de. En quelques mois, il a réussi àtransformer l’équipe et à décro-cher deux trophées, convainquantainsi la direction de poursuivrel’aventure avec lui.Dans un entretien accordé audépartement média de l’USMA,N’diaye est revenu sur cette pério-de et a affiché ses ambitions. « On a

connu une fin de saison excitanteet je pense que c’était tellementbien qu’on a envie de la répéter,voire de faire encore mieux », a-t-ildéclaré.Le technicien sait toutefois quela nouvelle saison sera différenteet nécessitera beaucoup de travail.Plusieurs joueurs ont quitté le clubalors que de nouvelles recrues ontrejoint le groupe. « Il y a du travail,on le savait. Des joueurs sont par-tis, d’autres sont arrivés et nousfaisons tout pour les intégrer lemieux possible », a-t-il expliqué.L’objectif est désormais de bâtirun groupe solide et compétitif surtous les plans. « Nous travaillonssur les aspects technique, tactique,physique et mental. Surtout, nousvoulons former un groupe fort », ainsisté N’diaye.Le Sénégalais s’est égalementmontré satisfait de l’intégrationdes nouveaux joueurs, soulignant

l’accueil réservé par les différentescomposantes du club. « Lesjoueurs, les dirigeants et le publicsont très accueillants. Les nou-veaux se sentent déjà très à l’aise »,a-t-il ajouté.Avec un calendrier chargé, l’US-MA souhaite encore renforcer soneffectif afin de disposer de solu-tions à tous les postes et de pou-

voir gérer au mieux l’enchaîne-ment des rencontres.Après le doublé de la saisonpassée, les Rouge et Noir veulentdonc rester ambitieux. LamineN’diaye entend s’appuyer sur letravail, la profondeur de l’effectifet la solidarité du groupe pour per-mettre à l’USMA de franchir unnouveau cap.

L’Espagnol semble avoir pris une longueur d’avance, mais la décision finale n’a pas encore été prise

CR BELOUIZDAD
Boualia 
tout proche 
Après une saison à l’Espérance
de Tunis, Koceila Boualia devrait
faire son retour en Algérie. Libéré
à l’amiable par le club tunisien,
l’ailier de 25 ans est désormais
tout proche de rejoindre le CR
Belouizdad.
Le CRB, qui suivait le joueur
depuis plusieurs semaines, aurait
accéléré les négociations ces
derniers jours. Cette saison,
Boualia a disputé 39 matchs avec
l’Espérance, pour 11 buts et 3
passes décisives. 

MC ALGER 
Nduwumwe,
cinquième
recrue
Le MC Alger a officialisé le prêt
pour une saison de l’attaquant
international burundais Mossi
Nduwumwe (22 ans), en
provenance de Singida Black
Stars (Tanzanie). Meilleur buteur
du championnat tanzanien 2025-
2026 avec 17 buts en 22 matchs,
il devient la cinquième recrue
estivale du champion d’Algérie,
après Ben Ahmed Kohili,
Mohamed Islam Abdelkader,
Merouane Mehdaoui et Siriman
Konaté.
Après un stage de 13 jours en
Autriche, le MCA met désormais le
cap sur Doha, où il affrontera Al-
Sadd SC le 15 août au stade
Jassim Bin Hamad, dans le cadre
du trophée des « Hommes libres
».

USM ALGER 
lamine n’diaye veut franchir un nouveau cap

HANDBALL 
Le calendrier 
2026-2027 dévoilé
La Fédération algérienne de handball (FAHB) a dévoilé le
calendrier de la saison 2026-2027.
L’Excellence A messieurs ouvrira la saison le 18 septembre 2026,
suivie de la Supercoupe d’Algérie, messieurs et dames, le 2
octobre. Les autres compétitions débuteront progressivement entre
le 9 et le 23 octobre. Les clubs d’Excellence A devront déposer
leurs dossiers avant le 10 septembre, contre le 1er octobre pour
l’Excellence B. La FAHB a également fixé les principales
échéances de la Coupe d’Algérie et des compétitions de jeunes.
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EN 8  LETTRES  :  

Capitale d'un pays d'Europe
ACRE
AMIBE
ANXIEUX
ASTICOT
AUTRE
BOISSON
CALOMNIE
CERVEAU
CISEAUX
CLIENTÈLE
CLOCHE
CLUB
COMBLE
CONCIERGE
DÉFENSE
DÉGRADANT
DENRÉE
DISCIPLE
DISCO
DOIGT
DOUTE
DUPERIE
ELÈVE
EMINENCE

EMIR
EPICERIE
EXCELLENT
FÉMINITÉ
FLÛTE
GLU
GRÊLE
GROUPAGE
IVRAIE
KOLÉA
LAGHOUAT
LÉGALE
LOGIS
MONSTRE
MOUSTIQUE
NARCISSE
NATTE
NOCE
OLIVE
ORDRE
OUISTITI
OURLET
PAPILLON
RÂTEAU

RAVITAILLER
REFUGE
RENVOI
RESTAURANT
RIVAGE
ROMANTIQU
E
ROSÉE
ROUGIR
SAHARA
SÉISME
SENIOR
SOLEIL
SONNER
SORDIDE
STAR
TABAC
TSARINE
UNIE
URNE
VIOLON
VOCATION

L e s  m o t s  f l é c h é sMOTS CROISES

HORIZONTALEMENT
ENROULER - EPPE - CENTENAIRE - D - VOTE -
VENDEUSE - MA - LARGES - ON - APPUI -
GENIAL - RENVOIS - TELES - PERIR - QUI - L -
C - H - VEAU - FLANE - NURSE - REVERE - OS
- SENSE - AGI - IRES - CAMIONS - ABEL -
DIVINS - ET - LE - VIEIL - OSE - DELTA - USINE
- L - LOUER - CUIRE - AGENTS - TELLES - 

VERTICALEMENT
INCOMPREHENSIBLE - G - RETAPER - VU -
REELLE - CONE - UNIVERSEL - TON - UT -
LIVREUSES - VAUT - ELEVA - O - A - EN - DI -
ES - ENERGIQUE - SCIEUR - FRANGE - U -
PREAVIS - T - IDENTIFIE - MILICE - HEREESIE -
LEVAIN - NUL - PEU - ALLA - EGO - OEIL - ME -
SOLE - NARINES - RE - EDEN - SCENE - 
STELES.

SOLUTIONS
DES JEUX PRECEDENTS

HORIZONTALEMENT
1- GALOP - ORGE. 2- ROI - IRREEL. 3- AUMALE -
CLE. 4- ST - RAVIT - V. 5- ANTI - SUCE. 6- ETAU -
ZAMA. 7- L - ISNIA - LE. 8- IST - TACHAT. 
9- MERIEM - EIN. 10- AMES - AMUSA.

VERTICALEMENT
1- GRAS - ELIMA. 2- AOUTAT - SEM. 3- LIM - NAI-
TRE. 4- O - ARTUS - IS. 5- PILAI - NTE. 6- REV -
ZIAMA. 7- OR - ISAAC - M. 8- RECTUM - HEU. 
9- GEL - CALAIS. 10- ELEVE - ETNA.

BIFFE-TOUT : PLAFOND

1
2
3
4
5
6
7
8
9
10

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10

HORIZONTALEMENT
1- Rivière du sud de la France - Pays américains.
2- Matière visqueuse et tenace qui sert à prendre
les oiseaux - Faire ou effectuer. 3- Repose dans le
sommeil - Espèce de graminacées. 4- Conjonction -
Fît monter. 5- Palpe - Assistance. 6- Possessif -
Vase. 7- Rassemblé - Possessif. 8- Métal espagnol
- Filles du frère ou de la soeur. 9- Racontée -
Possèdent. 10- Pronom possessif - Allé dehors.

VERTICALEMENT
1- Ville du sud de la France - Rois des animaux. 
2- Orifice du larynx - Rayon. 3- Adjectif possessif
anglais - Aube. 4- Courte distance - 
Symbole chimique du radon. 5- L’arraignée peut en
fabriquer - Article. 6- Petite prairie - Attachées. 
7- Démonstratif - Change. 
8- Relatif à la ville - Instrument à vent. 
9- Joli - fou. 10- Espace sablé - Ville d’Italie.

4x4 Parmi ces quatre séries
de quatre mots, un seul

est juste, à vous
de le découvrir

Excelent
Exellent
Excellent
Ecxellent

Pithagorisme
Pytagorisme
Pythaguorisme
Pythagorisme

Sémafore
Sémaphore
Samaphore
Saimaphore

Mitiliculture
Mytiliculture
Myttiliculture
Métiliculture

MOTS FLECHES

MOTS  CROISES

Gosier - Ronfleur 
Vacillement  - Lancette 4x4

MOBOLISER
SÛRE

INTERROGE
MOT

D’ACCORD

ENTAILLE
ÉRODÉES

EN
BOURGOGNE
MOT DE
LIAISON

IMAGE
PIEUSE

DURILLON

MARIAGE
PAS

BARIOLÉE

TENTATIVE
TELLE UNE
COULEUR
TROP VIVE

MÉTAL
BLANC-GRIS

TROMPERIE
HABILITÉ
À FEINDRE

MOINE
SOLITAIRE
TROUBLÉ

SOUSTRAIT
BÂTIMENTS
DÉLABRÉS

PÈRES
VOYAGES
EN MER

A TELLE
DÉFINITION
DÉMONS-
TRATIF

COULEUR
DU VISAGE
FLEUVE
D’ITALIE

PIED DE
VIGNE

IL CONQUIT
LA GAULE

NÉGATION

GAMINS
DE PARIS
AUDITOIRE

DÉSIGNER
FUSILS

OU ÉPÉES

DO
D’AVANT

ELLE
SÉPARE

LES CHEVEUX
ARME DE

D’ARTAGNAN

ÉRUCTA
SUD

STOPÉE
MOT

D’ALTER-
NATIVE

TUBE
FLUORES-

CENT
SA CAPITALE
EST ABUJA

ÉTAT
ARABE
PAS UN

AMATEUR

SOUCIS
EXISTANT

DE CETTE
FAÇON
CRIQUE

ÔTE UNE
VOYELLE

OBTIENNENT

GRANDE
ÉCOLE
DÉSERT

DE DUNES

COUPAS
LA BARBE

S’ÉPANCHE
(SE)

CAPITALE
DE LA

NORVÈGE
CONTESTAIT

CERCLE
LUMINEUX
DISPOSER

VÉHICULE
SUR RAILS
PARTIE
DE

PARER

JOLI
MOIS

MARRANTE

LONGUE
PÉRIODE

APRÈS TU
MAMELLE

DISQUE
COMPACT
ÉPOUX

MOT DE
DIPLÔME
ISOLÉS

GRAVIRA
UNE

MONTAGNE

DONNA
DE L’AIR

TOUS ET
PERSONNE

DÉPOUR-
VUES

D’INTELLI-
GENCE

PALNTÉES
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La Grèce et l’Italie figurentparmi les pays européens oùl’activité du virus du Nil occi-dental est la plus forte cettesaison. La circulation duvirus du Nil occidental enGrèce est en hausse, selonl’Organisation nationale desanté publique (EODY). Aucours de la semaine écoulée,23 nouveaux cas d'infectionpar le virus du Nil occidentalcontractés localement ontété signalés. Au total, depuisle début de la période detransmission et jusqu’au 5août 2026, 65 cas locaux ontété recensés, dont 54 ontprésenté des manifestationsneurologiques graves (encé-phalite, méningite et/ouparalysie flasque aiguë), tan-dis que 11 ont présenté dessymptômes légers ou aucunsymptôme au niveau du sys-tème nerveux central. À cejour, six décès ont été enre-gistrés, tous chez despatients de plus de 65 ansprésentant une atteintesévère du système nerveuxcentral. Selon l’EODY, l’infec-tion circule largement "demanière silencieuse", car,d’après les données séroépi-

démiologiques, pour chaquecas présentant une atteintedu système nerveux central,on estime qu’il existe envi-ron 140 personnes infectéesqui, toutefois, ne présententque des symptômes légersou restent asymptomatiques.Cela signifie que les casgraves recensés ne représen-tent qu’une petite fraction dela circulation réelle du virusau sein de la population.
la situation En EuropELa circulation du virus ne selimite pas à la Grèce. Selon leCentre européen de préven-tion et de contrôle des mala-dies (ECDC), jusqu’au 29

juillet 2026, des cas humainsont été recensés en Italie, enRoumanie, en France, enMacédoine du Nord, enEspagne et en Allemagne, cequi confirme que le virus cir-cule largement en Europependant cette période esti-vale. Depuis le début de lapériode de transmission de2026 et jusqu’au 29 juillet,49 zones touchées par levirus du Nil occidental(WNV) ont été identifiéesdans sept pays européens.Plus précisément, les zonesconcernées se trouvent enItalie (30), en Grèce (8), enRoumanie (4), en France (2),en Macédoine du Nord (2),

en Espagne (2) et en Alle-magne (1). D’après les der-nières données disponiblesdu Centre européen de pré-vention et de contrôle desmaladies (ECDC), l’Italiearrive en tête avec 94 cashumains confirmés, suivie dela Macédoine du Nord et del’Espagne avec sept cas cha-cune, de la Roumanie aveccinq, de la France avec deuxet de l’Allemagne avec un.
lEs liEux dE détEc-

tion dEs cas En grècELes cas ont été enregistrésdans 25 municipalités desrégions de l’Attique, de laThessalie et de la Macédoinecentrale, la plus forteconcentration de cas étantobservée en Attique, où l’EO-DY signale une circulationparticulièrement intense duvirus cette saison. Sur les 65patients, 20 sont toujourshospitalisés (12 dans desservices hospitaliers clas-siques et 8 en unités de soinsintensifs), 38 ont pu rentrerchez eux, un patient n’a paseu besoin d’être hospitalisé,tandis que six patients sontdécédés.

Douleur dans la poitrine,essoufflement brutal, sueursfroides… Face à ces signes,chaque minute compte. SelonSanté publique Canada, environ la moitiédes décès liés à une crise cardiaque sur-viennent dans les deux premières heuressuivant l'apparition des symptômes.L'enjeu est donc de reconnaître rapide-ment un infarctus du myocarde et d'ap-peler les secours sans attendre.Comme le rappellent l'Assurance Maladieet les autorités sanitaires, une douleurthoracique qui dure plus de cinq minutesou revient par vagues doit alerter. Cer-taines personnes, notamment lesfemmes, les personnes âgées ou les per-sonnes atteintes de diabète, peuvent tou-tefois faire un infarctus avec des symp-tômes plus discrets, voire sans douleurthoracique marquée.

syMptôMEs typiquEs 
dE la crisE cardiaquE 

à rEpérEr tout dE suitELa crise cardiaque débute souvent parune douleur thoracique en étau, aucentre ou à gauche de la poitrine, sou-vent décrite comme une pression ou unserrement qui persiste. Cette douleurpeut irradier vers un ou deux bras, lesépaules, le dos, le cou ou la mâchoire.Beaucoup ressentent aussi un essouf-flement brutal, des nausées, des vomis-sements, des sueurs froides et unmalaise avec vertiges.Les Centres pour le contrôle et la pré-vention des maladies précisent quecette gêne peut aussi aller et venir, cequi pousse beaucoup de personnes àattendre. La douleur peut descendrevers l'estomac et ressembler à des brû-lures, il peut y avoir des palpitations,

une forte anxiété ou l'impression d'unecrise de panique. Quand ces signes sur-viennent au repos ou à l'effort léger, ilfaut les considérer comme une urgence.Infarctus du myocarde : symptômesatypiques chez les femmes, les seniorset les diabétiquesL'infarctus sans douleur est plus fré-quent chez les femmes, les personnesâgées et les personnes atteintes de dia-bète. Les signes deviennent alors unefatigue inhabituelle pendant plusieursjours, un essoufflement soudain, desétourdissements, un malaise ou unedouleur dans un ou deux bras. Des dou-leurs diffuses dans le haut du dos, lanuque, la mâchoire ou le haut de l'abdo-men, avec nausées ou vomissements,qui doivent faire suspecter une crisecardiaque.
crisE cardiaquE : quand 
appElEr lEs urgEncEs Et 

coMMEnt réagir En attEn-
dantUne douleur thoracique ou un malaiseavec ces signes qui dure plus de cinqminutes impose d'appeler le 15 ou le112, ou le 9-1-1 en Amérique du Nord,sans attendre que cela passe. L'Ameri-can heart Association rappelle quechaque minute gagnée limite les dégâtsau muscle cardiaque. Le Texas heartInstitute conseille de ne pas conduiresoi-même, mais d'appeler une ambu-lance. En cas de perte de connaissanceou d'arrêt cardiaque, il faut alerter,débuter un massage cardiaque et utili-ser un défibrillateur automatisé exter-ne si disponible.

VIRUS DU NIL OCCIDENTAL 

Hausse en Grèce, l’Italie reste la plus touchée

Douleur thoracique ou simple malaise, la crise cardiaque se cache parfois derrière des signes trompeurs,
en France comme au Canada. Quels signaux doivent vraiment alerter avant d'appeler le 15 ou le 112 ?

Fatigue ou essoufflement 
comment repérer un infarctus du myocarde 

LUTTE CONTRE 
L'ÉPIDÉMIE D'EBOLA EN RDC
L'OMS appelle 
à organiser 
un essai clinique

Une épidémie d'Ebola sévit actuellement
en République démocratique du Congo
(RDC), avec déjà plus de 4 000 cas. A ce
jour, il n'existe toujours pas de vaccin
spécifique contre l'actuel variant
Bundibugyo. En attendant, les experts de
l'OMS ont recommandé, vendredi 7 août,
d'évaluer dans un essai clinique le vaccin
Ervebo, le seul homologué contre la
maladie. Celui-ci a été développé contre
la souche Zaïre du virus, mais certaines
données préliminaires parues dans The
Lancet (Nouvelle fenêtre) montrent qu'il
offre tout de même une certaine
protection contre le variant Bundibugyo
chez les animaux. Par ailleurs, aucun
problème de sécurité majeur n'a été
observé. Le chef de l'OMS, Tedros
Adhanom Ghebreyesus, a salué sur
X(Nouvelle fenêtre) ces "bonnes
nouvelles". Les modalités de l'essai
clinique ne sont pas encore arrêtées.
Selon les experts de l'OMS, les
nombreuses données déjà disponibles,
notamment sur la sécurité du vaccin
Ervebo, permettent d'envisager une
évaluation directement en phase 3, une
étape généralement menée à grande
échelle auprès de milliers de personnes.

Des candidats vaccins 
en cours de développement
Des doses d'Ervebo provenant du stock
mondial de vaccins contre Ebola, créé et
financé par l'Alliance du vaccin Gavi,
devraient être mises à disposition pour
soutenir les essais cliniques, a annoncé
l'organisation. Produit par le laboratoire
pharmaceutique américain Merck, om
compte environ 500 000 doses, dont
certaines sont conservées en
permanence en RDC en raison de la
fréquence des épidémies dans le pays, a
détaillé Gavi. L'option privilégiée reste
bien de trouver un vaccin spécifique au
nouveau variant. Le Canada a autorisé le
géant pharmaceutique américain Moderna
à lancer des essais cliniques. Deux autres
candidats sont également en
développement : le "rVSV Bundibugyo",
présenté par l'OMS comme "le plus
prometteur", est développé par Hilleman
Laboratories ; un autre de l'université
d'Oxford, dont le premier volontaire a
reçu une dose fin juillet. Des essais sont
par ailleurs en cours pour évaluer
plusieurs traitements. La RDC a déclaré le
15 mai, avec plusieurs semaines de
retard, sa 17e épidémie d'Ebola, qui est
déjà considérée comme la plus
importante de son histoire. Au total, 1 850
décès ont été signalés par les autorités.
Ebola, qui se transmet par contact avec
les fluides corporels et provoque une
fièvre hémorragique, a tué plus de 15 000
personnes en Afrique au cours des 50
dernières années.
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Les révélations sur le contenu dutéléphone du chauffeur apportentun nouvel éclairage sur les cir-constances du tragique accidentd’autocar survenu le 31 juillet à Boumerdès.Lors d’une conférence de presse tenue hier,le procureur général près la cour de Bou-merdès a dévoilé les principaux résultats del’enquête préliminaire, faisant état de plu-sieurs éléments particulièrement lourds.L’exploitation du téléphone portable duchauffeur, qui contenait deux cartes SIMappartenant à deux opérateurs différents, anotamment permis de retrouver plusieursenregistrements audio. L’un d’eux comportedes échanges faisant référence à des pro-duits présentés comme des «comprimés deSaroukh», avec notamment les propos : «Ilm’en faut quatre», suivis d’une discussionsur leur prix, fixé à 220. Ces éléments vien-nent s’ajouter aux résultats de l’analysetoxicologique pratiquée sur le chauffeur,Dib Oussama, décédé sur les lieux de l’acci-dent. L’autopsie réalisée à l’hôpital de Bou-merdès, accompagnée d’un prélèvementbiologique transmis à l’Institut national decriminalistique et de criminologie, a concluque le chauffeur conduisait sous l’effet desubstances stupéfiantes et de psychotropesde différentes catégories.
64 passagErs pour 

un bus dE 51 placEsL’enquête fait également apparaître uneautre violation majeure : l’autocar transpor-

tait 64 personnes, alors que sa capacitéréglementaire était limitée à 51 passagers,chauffeur compris. Le véhicule était partid’El Eulma vers 5 heures du matin pour uneexcursion touristique annoncée sur unepage de réseaux sociaux baptisée «Ayoub Voyage». Celle-ci donnait aux clientsl’impression que les voyages étaient organi-sés par une agence touristique. Les réserva-tions s’effectuaient par téléphone et le prixdu voyage était fixé à 1 400 DA. Dès 3 heuresdu matin, le chauffeur devait effectuer plu-sieurs arrêts dans différents quartiers d’ElEulma afin de récupérer les passagers avantde prendre la route vers Boumerdès. Pluspréoccupant encore, le chauffeur avait effec-tué, la veille, une autre excursion touristiqueà jijel. Il n’était rentré à El Eulma qu’avantminuit, soit quelques heures seulementavant de reprendre le volant pour le voyagequi allait tourner au drame.
Excès dE vitEssEL’enquête technique a également établi quel’autocar abordait le virage à une vitesseestimée à 121,63 km/h, alors que la vitessemaximale autorisée sur cette portion étaitde 60 km/h. L’accident s’est produit sur lavoie d’évitement à deux chaussées reliant laRN24, au niveau du lieu-dit El Karma, dansla commune de Boumerdès. La portionconcernée présente une pente de 7%. Selonle procureur général, les constatationseffectuées sur place n’ont révélé ni fissures,ni nid-de-poule, ni présence de sable, d’eau

ou d’huile susceptibles d’expliquer l’acci-dent. La chaussée était équipée de barrièresconformes aux normes et de panneauxsignalant à la fois la limitation à 60 km/h etla présence d’une descente. Les conditionsmétéorologiques et la visibilité étaient éga-lement bonnes. Autrement dit, les pre-mières constatations écartent l’hypothèsed’une dégradation de la chaussée ou demauvaises conditions météorologiquescomme facteurs déterminants du drame.
lE frEin MotEur 

nE fonctionnait qu’à 50%L’expertise technique a, cependant, révéléune anomalie importante au niveau du sys-tème d’assistance au freinage moteur parralentissement électromagnétique. Sonefficacité ne dépassait pas 50%, alors quel’examen du système de freinage de servi-ce et de secours n’a révélé aucunedéfaillance antérieure à l’accident. Le sys-tème de direction ne présentait pas nonplus de défaut préexistant. L’examen dessix pneus n’a, par ailleurs, révélé aucuneanomalie susceptible d’affecter la dyna-mique du véhicule. Le contrôle techniquede l’autocar était encore valable jusqu’au 2octobre 2029.
unE succEssion dE ManquEMEntsL’enquête dessine ainsi un enchaînementparticulièrement préoccupant : un autocarsurchargé, une vitesse deux fois supérieureà la normale, un chauffeur sous l’emprisede stupéfiants et de psychotropes, une effi-cacité réduite du système de freinagemoteur et un temps de repos extrêmementcourt après un précédent voyage touris-tique. Le propriétaire de l’autocar, identifiécomme Yousfi Abdelrazak, l’exploitaitdurant l’année scolaire dans le cadre dutransport universitaire. En été, il le mettaità disposition, dans le cadre d’un contrat devente, de l’agence «Berbère Tour» pourl’organisation de voyages touristiques. Lebilan humain de cette succession de fac-teurs est particulièrement lourd : 28 per-sonnes ont perdu la vie et 36 autres ont étéblessées. Parmi les blessés, 19 ont depuisquitté l’hôpital, tandis que 17 restent hos-pitalisés pour recevoir les soins néces-saires. Les résultats de cette enquête préli-minaire mettent ainsi en évidence une sériede comportements et de défaillances qui,pris ensemble, permettent de mieux com-prendre comment une excursion touris-tique ordinaire a pu se transformer en l’undes accidents routiers les plus meurtriersde ces dernières années à Boumerdès.

r. n.

Le juge d'instruction près le tribunalde Boumerdès a ordonné le place-ment en détention provisoire destrois prévenus dans l'affaire du ren-versement d'un autobus de trans-port de voyageurs, survenu le 31juillet dernier dans la wilaya de Bou-merdès, a indiqué, hier, le procureurgénéral près la cour de Boumerdès.Lors d'une conférence de presse

consacrée aux faits de ce tragiqueaccident, le procureur général a pré-cisé qu'après avoir entendu les pré-venus par le juge d'instruction, cedernier a ordonné leur placementen détention provisoire pour leschefs d'inculpation de «participa-tion à l'homicide involontaire deplusieurs personnes, commis à lasuite d'un accident de la circulation

impliquant un véhicule de transportcollectif de personnes, participationaux blessures involontaires de plu-sieurs personnes, causées à la suited'un accident de la circulation impli-quant un véhicule de transport col-lectif de personnes, et établissementintentionnel de décisions ou de cer-tificats attestant de faits inexacts».
aps

Stupéfiants, vitesse de 121 km/h, surcharge et défaillance du frein moteur : 
l’enquête préliminaire sur l’accident du bus qui a fait 28 morts et 36 blessés met 

au jour une succession de graves infractions.

ENLEVÉ AU NIGER
Un ressortissant
allemand 
réceptionné
par l’ANP

Le ressortissant allemand, Ulumaskan
Sinan, enlevé au Niger par un groupe
criminel armé, a été pris en charge vendredi
7 août par les services de la Sécurité de
l’Armée, a annoncé le ministère de la
Défense nationale (MDN) dans un
communiqué. «Les services de la sécurité
de l’Armée ont procédé, vendredi 7 août
2026, à la réception du ressortissant
allemand Ulumaskan Sinan, qui a été enlevé
par un groupe criminel armé, alors qu’il se
trouvait au Niger», précise le communiqué.
Le ressortissant allemand, dont le MDN
indique qu’il est actuellement «en bon état
de santé», a été acheminé vers Alger à bord
d’un vol spécial. Il a été transféré depuis la
Base de déploiement secondaire d’In
Guezzam, relevant de la 6e Région militaire,
vers la Base militaire de Boufarik, dans la
1re Région militaire. Selon le ministère, le
ressortissant allemand «sera remis aux
autorités allemandes ultérieurement». Dans
ses premières déclarations, Ulumaskan
Sinan est revenu sur les circonstances de
son enlèvement ainsi que sur les conditions
de sa détention par ses ravisseurs, qui s’est
étendue sur «environ deux semaines». Il a
également exprimé «ses vifs remerciements
aux autorités militaires algériennes pour
l’accueil chaleureux et la prise en charge
dont il a bénéficié», ainsi que  «sa
reconnaissance aux efforts des hautes
autorités du pays, à leur tête Monsieur le
Président de la République, chef suprême
des Forces armées, ministre de la Défense
nationale, ayant permis d’assurer son
retour, saint et sauf, à son pays», conclut le
communiqué.

DÉRAILLEMENT 
D’UN TRAIN DE BANLIEUE
Le trafic 
vers El Affroun 
et Zéralda perturbé
La Société nationale des transports
ferroviaires (SNTF) a annoncé, hier, dans
un communiqué, une modification
temporaire du trafic des trains de banlieue,
suite au déraillement d'un train au niveau
du tronçon reliant les gares de Gué de
Constantine et d'El Harrach, et ce, jusqu'à
la fin des opérations d'intervention et de
réouverture de la ligne au trafic ferroviaire.
Ainsi, la gare de Baba Ali sera
temporairement le terminus des trains pour
les lignes Alger-El Afroun et Agha-Zéralda,
précise la société, ajoutant qu'elle
informera les voyageurs de toute
nouveauté concernant la reprise du trafic et
le retour au programme normal. La société
invite les voyageurs concernés à prendre
en considération cette modification lors de
la planification de leurs déplacements et à
prendre les dispositions nécessaires,
conformément à ce programme
exceptionnel. Elle a également affirmé que
ses équipes d'intervention et de
maintenance poursuivent leur travail sur le
terrain de manière constante, 
en prévision du retour du trafic ferroviaire à
la normale dans les plus brefs délais, selon
la même source.

nouvEllEs révélations dE l’EnquêtE préliMinairE 
sur l’accidEnt dE bouMErdès

lEs dEssous du draME

LES PRÉVENUS EN DÉTENTION PROVISOIRE


